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)K(iANE UES POPULATIONS DES CANTONS DE L'EST
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FONDEE EN I860.

CAPITAL AUTORISE. .15.000,(00 
CAPITAL PAYE............. 2,000,000
RESERVE........................ 82,200,000

Nous aoceptou* <]•• dépôts da 
II.U0 et plus.

L'intérôt sera capitaLaé tous 1m 
six mois au taux ds 3 p. o. sur la 
balance minimum du mois.

Nous avons des cor res pondant» 
par 1s monde entier et nos MAN­
DATS DE VOYAGE sont payable» 
dune toutes les parties du monde. 
Notre bureau ds PARIS, France, 

14, RUE AUBER
offre des AVANT AGES EXCEP­
TIONNELS AU COMMERCE ET 
AU PUBLIC VOYAGEUR.

Lee virement» de fonda, les col­
lections, les paiements, les crédit»1 
commerciaux et les placemsnta.1 
sont effectués en Europe, aux E- 
tats-Unie et au Canada, AUX*] 
TAUX LES PLUS BAS.

BANQUE D’HOCHELAGA
150 Succursales et Agences en Canada.
Capital autorisé.................................. $4,000,000
Capital payé........................................  $4,000,000
Fonds de Réserve.............................. $3,800,000

R met des lettres de crédit circulaires et mandats pour 
les voyageurs payables dans toutes parties du monde, 
prend un soin particulier des encaissements pui lui sont 
onfiés Personnel dévoué au service des clients

MICHEL A. LAINÉ,
(ieraat Succursale de Sherbrooke.

LS PROGRÈS DS LIST. LA LOCOMOTIVE A VAPEUR VA 
DISPARAITRE.

18 JUILLET I»1U

Au lieu de cela, eü* y read TRUTT-A» 
TI VES",e t m.inteaanbeaperfalte—até.

LA LUTTE DES (TASSES

Oartee d*Affaires.

avocats.

J. A. LEBLANC.
A VOUAT. K (title* d* U beaqu* d’^o- 

rY chol»«». ua W*lli*|toe. Ml..rt>rooktt

DUFFETT A ROY,
A VOCATB. Burwe IB» ru. Wallloti 

ton. Shertroou*.

j7Â7 oamirand.
^ VOUAT. No. t»6 ru. W.IIIexto».

H. C. FORTIER
BATISSE CORISTINE, MONTREAL

Agent Distributeur pour la Province de Quebec
-DE-

W. C. MACDONALD, Reg’d
l ETABLIS DEPUIS PLUS DE 60 ANS)

Fabricants de Tabacs
Tabac a fumer : Tabac a chiquer :

“ British Consols ” “ Prince of W ales ”
“Brier” “Napoleon”
“Index” “Crown”
** Ingots ” (Rough & Ready) “ Black Rod (Twist)
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Parmi l«*» erreura qui a(»nt ù la ba- 
»t* «I,*» prinoi|M)H révolu!iuminire», il

A Paria, lorsque, il y a 25 ans, lee 
beflea reohercei tie Me»a»ure 
Snrtiaux, Bonneau et Dearoriera 
(lonnérent oorpa A la conception tie la 
fabrication de la

ua toofLiwcea- 
UVM Dl JMlUt 
■•■T DAMBUMM 

rotxuxXM
.luillet- le mois de* ckoleun MO*

( Idantea; dee journéee brûlas tee et tki
locomotive électri-, nuitB étouffantea, —«»t trè* doag*

que, cet atlinirable engin n était paa rBUX pour lea petit». L» diarrhée, la 
uVn cat peut-être paa dont on ait ti- «“ “,fort 1»^* ^ i dyeeaterie, lee colique, et le choléra
ré de plus funexte* cH.naéqmmcea que ’trotechniTu»'- ‘5#,,llt >» infantile euppriment dee millittre de
c lie de l’égalité. commencée du tracteur qui devait r** I petitee vie» précieune, chaque été. La

Parce que les ho.umes sont toua ®oudra le vu*te Pro,»^n“* l'éleetri- mamaa doit être conatammeat eut eee
participants de lu même nature on en .fi0ttl10'» '** vo.ee «erréee. Un vnornm Knrdl>M |tour prévenir cee maladiee, on 
tire la conclusion qu'ila doivent tous à la dulea N erne - allait devenir Hi w produia«it eoudalanaMOt,
demeurer égaux eu droits, en puiasan-1IP0” oom^ttrB- 11 ** * 9» ♦ 
cv, en ricliesao», en tout. Rien de plua
faux, rien de plua coût ruin' à la na­
ture ^elle-même.

Cette utopie de l’égalité se retrouve 
ù la racine de f antagonisme de» claa-1 P111***1 0 
S S que S. S. Benoit XV s gnale coin- 'ou™* ,
me un des maux graves qui affligent I'<*• *"*> * renvoyant à

déveracment de sea chûtea d’eau, lfrA' I remède qui aide autant tea marnant 
ce A la fusion de sa houille blanche, L{ur(Ut| ^ c^a|^ur* que |m TaUettot 
grâce à l’accumulai km d’énergie de I Haby’a Own. Elle» règlent lee into* 
ses laça, allait ae tranafomier en L|ni| j'^tomac, et une doee donnéq 

uaiue d activité, attirant | ^ Hn tempe à l’enfant faihn
train» de chemina de ^nr I portant préviendra let maladiee da 

diataace I p#t|»( ou ai ta maladie m déclara ton*

brook., P. q

L. E. CHARB0NNEL
AVOCAT—Bureau: Mtiaon Traoy, 1311 

rue WelHngtot, Sharhrook..

MEDECINS.

DR. G. A. CODERRE 
MFDKCIN-CmitURGlKN, 49 rna| 

Aluxtndre, Sherbrooke. Télépho 
ne 896. Heures de bureau: 2 à 5 
et 7 à 9 heures P. M.

J. A. DARCHE. M. D.
BPt.CIAl.lBTK If.l.dla de. Yeux, dea 

Or.ilüa, du N*, .t d* I* Uotve -wt rua 
Kioc Sh.rbru.k*.____________ __

jTa. c. ethier, m. d
ni KUKCIN CHIKUnaiEN. Spéctalttê: 
UL Voiu* Unaatrs.. CnnNultatloa: d.
tt » *. ta, t de 1 4 8 p- ut ; «t u. A 4 • 
p. n. H4t. Cota d.a rus. King «t Oor- 
doa. Bhmbreok*.

N. A. DUSSAULT, M. D.
AI ALADIES UES YEUX, DES OKElLr 
*“ rA3. du ae* et d. la cnrg*. HaurM 
le eonaultatloa loue loe Jours, le dlmat- 
tk. excepté, du midi 4 4 k. p. m. Suruau; 
»g ru. Sto-Ur.ula, QUEBHO.

SOUSCRIVEZ DES MAINTENANT!
“ Mille et un jours

MDC. P. OARKAU
“J'ai souffert d» douleurs etroce» 

dans la partie Inférieure du corps, 
durant trois ans. Je consultai un 
spécialiste qui après m'avoir bien 
examinée, me donna plusieurs 
toniques & prendre, mais sans effet. 
Ensuite, il me dit qu’il me faudrait 
subir une opération* Ce à quoi je me 
suis refusée.

J’entendit parlai de ‘Frult-a-tives* 
et scs merveilleux résultats, parce que 
c'est un remïde fait d* jus de fruits, 
do sorte que je nie décidai I en 
prendre.

Je fus soulagé* dès la première 
botte ; et j’ai continué le traitement, 
dont j’ai pria six autres boites. 
Maintenant, ma santé aat excellente, 
je n’ai plus de douleurs, ni de gonfle* 
monts—et j'en retnarelacordialement 
'Fruit-a-tivos'." Mna, F. GAItLAU

50c. la botte, 6 pour $2.50, boite 
d’essal25c. Cheztouileapharmaciens 
ou Fruit-a-tivea T .laltad, Ottawa.

l’humunité et qui ont nnn-né l'épou­
vantable guerre préaente.

L* mensonge de cette égnlité impo»- 
ttible, encore qu’il soit constamment
contredit par le» fait», est un fascina* , .... %_,, L
tnir »i puissant de» pasalona populai- P*'® P*r “ locomotive k V»P«“ 
re»! Il '», »i facile de per»uader A çe* oi^amaation. ^uxqu-Ue. elfe a W 
lui .,ui a moitiH reçu ou moin. olrtenu >•«« * '<"** c^*> il “ 
qui n’a pu» réussi, que cW iTnju.ti-^ >• ^U
ce ou la fraude ou la violence qui électrique, ne ^uva.tlenvoyjcàl. 
empêche d’arriver. Il e»t «i facile de faille et la réformer d un peuleawp 
pereuader à ceux qui ne tiennent ,>«* | impitoyablement.

dan» un mouvement interrompu. Idainement, la fera dliparalti». La* 
La conc*q»tion était auperbe: la vé'lq'a|,)rt|M vendue* par les mar* 

ali»ation a été relativeukHit longue. I rhand» d* remède* ou eont *xpéitié*U 
let l’on ne •aurait »’en étonner. 81^,. | 9Bct* la boRe par Th*
l’on considère l’u'uvre ooto.aiab aocom» î)r william* Medicine Co., BroohvUle,
_  S *  _ «a S I...«. « a * * A %/ m vkmaia* léhHJ I j *

compte de la Providence, qu’il» doi- 
! vent prendre par viohmce4 »’il» le 

|M>uvent, ce qu’un mnuvaia »ort ou 
une injustice leur ont iniquement en­
levé. Il» ne *nvent pa» ou veulent

fin brûlera »*n» doute toujour* de 
la houille noir» dan» le* foyer» de* 
locomotive» à vapeur, mai» le* ampè­
re* de la houille blanche leur feront 
une concurrence «ht pui»»ance à pui»-

VftMT LAMAMTB
| AU MOYEN DU NOUYEAU SANG 

MUE CREENT LES POAILES EG- 
SES DU DR WILLIAMS.

Aucun* mère as devrait panaaltneA 
lia fatléaam nervena* «la l’abattn*. Can

t.’ette
Sôuvernine,

il hxiata d1 
mère ooanatt.

-EN—

Prison a Berlin ”
EDITION RELIEE EN TOILE....................................................
EDITION BROCHEE..........................................................................

......81.50
. ... 1.00

CAPSUlCS

MIDV
L.™

Inoffcmlf, d'un* Jiu- 
rctélbiulu*, guéri! #n

4SHKURB8
l t*i *coultm»tit» qui 
1 exigeaient autrefoli 

des xemalnesde trait* 
ment PJf I* «or*t>u 
le cubîtA te* oi>U(» 
elles injections.

En tous l'ftra::ii .: I • (JLT1L»K DE
L'INVENTI-l'i; qui ■- • •> envoyâ gautU 

MARION X MARION 
304 ru. Dnivuultd, Montréal.

♦ ♦♦♦ ♦♦♦ ♦♦♦ ♦♦♦

LE JOURNAL.

L’autorité moral» d’un 
journal tient à la confiance 
da sus lecteurs, au respect 

+ da la communauté aocial*
+ où il *e fait lira. Catta au- 
♦ loritê, il la conserva par as 
4* fermeté à rejeter des avan- 
+ tngen matériela acquis aux 
^ dépana de «es principes, à 
+ rester fidèle aux doctrines 
+ qu’il préconisa et à l’idéal 
+ qu’il propose à son public.
+ Quand un journal a d# tels 

principes, un tel idéal, de 
telles convictions, que sa 
rédaction est à la hauteur 
da aon objet et ne redoute 
aucun ennemi, il mérita la 
confiance publique. Un 

4 journal de ce caractère doit 
4 être et rester indépendant 
4 de tout* influence, de tou- 
4 te domination extérieures 
4 ou occultes. Il doit donc 
*• recevoir l’encouragement ef- 
h ficaoe des honnêtes gens.
I —"Le Devoir.”

«a
44* 444- 4-4-4- 4-44 4-4-4-1

Un auperbe volume tie 300 page#, oojfieuaôment illustré de gravu­
re» inédites, que pas un Canadien français ne devrait manquer ds 
lire et de conit-rver dans sa bibliothèque. A la veillre, le soir, en 
famille, la lecture do ce captivant ouvrage où sont racontés tous 
les épisode* de la longue et dure captivité que dut subir le docteur 
Béland, eu Allemagne, durant trois ans, lu prise d Anvers, les 
mœurs et coutumes de la prison militaire de FUndvogtei, ù Berlin, 
le récit, palpitant des tentative* d’évasion, la busse mentalité des 
officiers et quantité d’ineuk-nts tristes, pénibles, parfois amusants,

[ne manquera pas d'int’resser vivement les membra» de la famille.
I Le tirage est limité et exclusivement contrôlé par la Convpa- 
Ignie de “L’Eclaireur”, BeuucoviUe, 1\ Q., qui en a acquis les droits 
du docteur Béland. Qu’on ne tarde pas à remplir le blanc de sous­
cription et à le retourner de suite ou ù écrire aux Editeurs.

La Vraie Publicité. , riencnr
L’annonça conduit rapidement et sûrement à la renommée. Ell# KIKNF "

agit aur le client tous les jour*. Le défaut 1* plu* commun d un I -------—- —
homme, c’eSt qu’il n’annoncera un poêle que lorsqu'il fait froid. 1\ 
devrait choisir la journée la plus chaude de l’été et dire: Il fait
chaud comme l’eufer aujourd’hui. Mail 1 hiver prochain, il fera aus­
si froid.” Et puis, quand vient l’hiver, le client eat familier avec

I cette marque particular* de poêlas. __
1 ARTHUR BRISBANE.

(Traduit d* l’anglais).

NOUS ACHETONS

«I VENDONS

Obligations 6j%

Montreal Tramways 
& Power Co. Ltd.

EcMmm 1KU

DEMANDEZ NOS CIBCULAIBXS

BANQUIEB BT COURTIEB
160 rue Saint-Jacques, Montréal

Tél«*kMM: Mai* ISM-ISSI *4 SM 
(Malaoa Umàtm 1*01)

11» savent pa. ou veulent une concurrence Lq, .naet aiasi, .1b hre «• tfMOaa
ignorer que Dieu. Souverain Juge, ré* •an0® * ^i.lraohidueinent défini pari Jmneatique* et proie aux pèjUk-éê

dttiit a chacun selon »<>n trasiul et ,. . i j, nrocèdè.Irorp* »t *oa eeprlt. En paieaat,ta«»
son mérite, ré.nl.r.ta l’équité, sans ce- tonn.mment élarg.jar ^ \ . ^ ^ «Uoor. eU* s'at

«.Wir Cini»... tt>m. t ptTS plï.mu * v.» .-.»«««« - U 4.

l-ordr» liumnin, mto. „„ r,„^. „ ^..L. U. A**"—* ■‘“«Tf
la vie présente et l ordre social. Ceux . . in nno volt» *t IIdMifait pour aon orgaaleme
qui possèdent des riehe«»es. ont be- rant à la b-n.ton de 12.000 volt-, M 3* M.,#
soin d’elle pour ,|»pœndre li veer de «n l’emplme
celles-ci, et ceux qui »onl pauviv» en moteur. . . . »• ^|ÎS Mais le nppa
ont également besoin pour savoir at- L inventaire de» fnn». h>dr.uliqyjal
tendre la récompense qu’ils peuvent du ma». ie* P»» * ’ I c’e*t alor» que tout** !*■
gagner si Is-lle. pui..a»ce hydraulique utilisée. ^^*1^ f

Faute «le ces croyant**, le» hom- dra avant peu d ann • éWo JqlM temp*, le* FüuL* Roeee dw ftt
mes se divisent et entrent en lutte, nulle cheveu*. • cavalerie: |wilHa«n., qui créent du M«C: «a»,
violentes le» un» contre les autre», Unque pour . „ . |ve*u, contenant an nbondnne» lss>üdt
le» uns pour accroître et garder ce d en reatera encore larg J" j, ggag q burin, Da «t*
qu’ils ont. les autres pour prendre ce J1 induatno projaemen ctee po 1,0,0^,,, b* pilule* doaoant uns hon-

(oui.... ... o„ „»

imnoMtOka, g4
m fMUdm |pri*

«pi’il» n’«>nt pas. 
j Comme il arrive 
contente pas de 
ou passagère», mais
|>our la lutte organisée et Ion a o-|mai., p»r -•*>-, --------„rM'|COn pour le» autwe

.lors in doctrine et le parti du »oci«- («ès nombreux lac» .Hué. àune gr ^ K» . AoS. j'eès «bnx jumeau^, 
liamn, «|Ui entreprend de rélaldir l’é-jde altitude. e. ac» monta-l*fc C^bl ««“dit »i failli* si ri Mtok

igalité absolue en confisquant tous les «le» Sautés de v contribuer que j« M m* mntai. pa* >»
biens pour «lonner ù chacun une part Un, i» conteront è ^ livrer à qnriqn. btt*
égale et uniforme. En d’autre» ter- mai* il. en deviendront p« ...rjlgB* quao* aoit. L» docUnr mfdàae 

lines, par anwur «l’une impo»»ible éga- l’utUité, en «e lr“a,î^*“ “t|a* de» remèdes, m*U lia w «M An#'
lité, L veut établir la pauvreté uni- te*g«nt. Ir.vaa^'^-JwW  ̂IJU • ^ àk#
ver sel le pour rémêdier «\ la pauvreté de barrage», en rèrervolr. d em ag | R

I sinement d eau. l ^ pr^aAer. U» Jouir. _ *+
1^* socialisme n’est pa» un danger! • ■— |m# g#*, lui raeoatoat uaiWs» ri*

abstrait ni même un danger éloigné. créer daltai. mi»érs»>U ut oornmmï laa rimlilÉ
'••WW I™ «*»• * “ iuMmU » - W»
a condamné les doctrine», et N. ‘ ri1 condition» d’exi»t«noe sont Ulb»|bka.
IVre le l’ape Benoit XV veut M- lesl^,^ ‘

PRESCRIPTIONS DES MEDECINS!

WM. — & CO.
17 cl 19 RUE KING.

Ma uritu ‘ m»
jivre le PaiH. Benoit XV veut ^^"1,^ di‘,Vè"rë"euNntielletnMit dutraclquol Je «Wy«»ral. |ma * *****£
I sages enseignements donnés par I*>n * JÎ précédée *t doot U. SU-lae» du Dr WÜliam*, JÇggJÇjjg
|X1II et le» copdninnation» portée* ir.mpton, le* Petiet, Ualjétai. coammtoata d» *m**if*,
par lui soient rappelée* aux M-|Ut Avaient fait un chefd'«uuv*u|rea»èd» auaueptÜld» d» • mm Ulm ék

-v J’aa aeh^ .tfok iMlli»
retour àlq malaoa. Af*êu

préparatlonH, la yiu«- 
jloyé» et le meilleur |

La pt-éparatlon des Preflcriutlous des Médecin* oonetitut une| 
spécialité ituixtrtantu de untre Pharmacie.

Noue garanttHsons l’exHctitude de nos préj 
té dea drogues et produit* «’himfqueH empP*”

iKmui | i
Lee millier* de FreuuriptlimB que noue avons déjà remplies I 

K la satisfaction «Je no» client» «o*tt .msai ttne garantie pour le 
public.

Attention ipéoinle ann commandée reçues par malle on 
‘ SHT llarchan(,I ‘“ ^ i“,‘par téléphone idiees livrées 4 domicile.

PHARMACIE CHAGN0N
14» Wellington. Phone 4M Sbertotookel

CARTES MORTUAIRES ET 
BOUQUETS SPIRITUELS.

Carte* mortuaire* imprimée* aui1 
commande avec les mots et prièrua 
qua vous déaires.

Bouquets Spirituela dans tous 
Im formata et de loua les prix.

En vante au bureau du PRO* I 
1RES DE L’EST, Sherbrooke, Q.

Estimée fournis pour soutes aor­
tes d’impressions exécutée* avec 
eéMrité.

STROUDS
NOTRE ASSORTIMENT DE

THE ET CAFE
VaiMflolU, Verrerie, Granit émaillé, 

Savon de Toilette, 
Argenterie, Verre Taillé, etc., 

eet toujour■ au complet.
Demandez nos prix avant d'acheter.

STROUDS

L'assortiment le plua beau et 1e 
| plu» complet

d’Epiceries, 
FRUITS,

Vaisselle elVepram
de la cité.

Sachez noa prix et voua ■aras 
I convaincus qu’ils sont les plua 
I bas.

WM. MURRAY & GO.

«deux.

&
m

Mr

ês

mx
"PRINCIPALES PRIERES DU 

[SERVANT DE MESSE”, petit 
lopûaoule en latin et en frangais, 8 
| pages. — Prix, 5 cents. En von* 
'ta à ce huraau.

aux 'espritaIph*®-®0» ln ( r»raPton- ,e* ^
• T „lhté»Pl*l,et» *v'*fent Uii uo cWfda’UVr'

par t<»us ks moyen», soteni medm.l
t-t connu», no soient jamai* mi» enl ®* •®n ** ’ . . . looo-.___ ______
oubli. 1æ »ocittli»me e»t contraire! l*n»h* que « p Uea-|Yob toute* prb—, U a* Marié
au drdit naturel, contraire au droit |«noUv. à vapeur e.t ümitée p- U cari , ....
«le propriété privée qui «,»t voulu 
la nature et par 1s Créateur.

Mai» il ne suffit pa» de comlamner 
et de réfuter l’erreur du »ociali»iiw, il.——- -..u, «n 6c.rler prtv^i.U.i

tre le» <hver»e» rln»se». inuue mq , ” . r^iAm x^w^lquell— ««—t faiU— OU
CVt amour, dit le Souverain l’ont i-bonpar heute, ^.Veur reeomaaawlB toajot

le, cri... ne doit p.. .voir pour .H.l d. 3:0Un*, d. D» «IBU».---------—
d, itupiirimiT 1» diver.it* de. condi- »»« ^ ifiM otov...- Or. ^.Ib. «rt «ri» r*
.ion. X ,»r oon^uent de. CU.*^ »o.iv«. «W.».,». ” ^L^wri » Mtr 'ri^ +- U»~
cho» »rro«li.able, tout coinn» d.n. <!“• ‘“TJ, ^ .Indl.b» q» > 1 ^3Æ
I. corp. vivent il e.» Cp.riM. qa. norm.1. d. 2.M» ck.v.»r. IIM ,
le* membre* aient tou» la même lone-1 La locomotive électnqu* e»t ^_ Loire soag m*—
tion et une égale dignité-mai* pour- teur indiqué pour te» P^obl» aoc ’Ltrt pr^n te* - -7—v««s
tant il fera que ceux qui «ont dan* lté». Crita qu»»a* d» létectcoreoteur|Wimt(> ^ Üm I» WaW i^i»»

une situation siqiérieure w penchent L 1 ^q»’»*1" «OOt »a *• qui **&*£$($,■<**
vers leurs inférieure, et que non reute- Pyrénéan ^ |« «mté ril

i nvent il» observent enver» eux l’équi-JL» ligne Vo*» procarw ém - piMsa^mlB
J té, comme c’eRt le Rtricte devoir, 
i le* traitent avec itenté, affabilité 
tienre: que ces derniers, à teur tour j trouva 
m réjouissent «ie la prospérité de jquinre
oeux-là et se fient a leur a«»i^n<»; IB J — ------------ “ "T ’ „ | ...
tout comme parmi les fil» d’une mâ- Capvern, qoi atUiat ^
me famille, le plus jeune »e repore aur limltre* par mètre, c ^ ** ^j*

patronage et le recoure de l’ntnf.” l’on trouve d.n. te* <»»*m
Si cette doctrine était .«-cepté* et d’accè. du Mont'Ct*i,’1 

ce. conreil» mis en pratique, la lutte de traction pour '
des classe» avec tou. le» maux et le» vapeur. Quel» jjV,.
di-sordres qu’elle comporte ferait place peure? Quelle. **•
à l’ordre et i\ l’harmonie que l'Eglise [engouffrée» dan» te foyer «te |a rolm»- 
avait établi, et qu'elle peut encore te machine h.tetaataT '
rétaMir Ml on veut l’écouter. —"Le Avec la iocoreotive électrique, *•*- jaM-Caa 
- »’ Ifort de tractioa wnxkana» à U Jaato vriagprifSole,,' l'te. rouea peut atteindre Jw’à « A «M W

L, » irnin ^wtt tts___ - ** j» p. c. «a raison d* F«ailonÉi*è>M! .«| 4s

m

» 'v 5

(t dan» té». u«»l. quame u* *iWilHaa ai notM bMi » mm** 
[jenchentL conduit à l’étectrificatioa du foot *• m qri «aalMri‘4
,n a-ule-l pyrénéen «te* chemin*-d* ter du u *t iWwr. Tmm \
c l’équi- La ligne du Midi, en fraachUaant tel VoU flMs* 1
ir, mai» crête du chèteau de Ixonmiinaa (oVt «Mrchand «la innlM oa 
lité, pa-Liter rejoindre la vallée de* l’Adour, JT 1^^ à 8*8 la Wl* «• ali-h«

I-------- fréquemment «te» P8**** ‘Mp0ttr .*4§, d» IV Dr. MF" ’
à dix-huit millimètre. :■>** Co.. Broekrilte. Ooî.

il y en a un entre Houraay •*-,

pœr 2»Mdi
piastrea>, tea

CwtoMte

. _______ w ao p. e. en raison de lumuonmie «^ as ' ^
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ECHOS DO JOUR

— IK- l'.'l I ii -JH.-tCl arxvtê-» ini-
lAstôrieU, oonivrnant 1«
guerre, ont été pn^-é.’ p:«r le srauver- 
neim-nt cntuulivii.

—On dit couramment «l'io 'ir .11*. 
II a zen démissionnerait comme jiik:.- eu 
ihef du Nouveau Mi unswick et rem­
placerait M. l’.-M. *'urvell dans le
gouvernement Bonlett.

— I.s derniers rapports -les districts 
du t'Iiili, où n passé un ouragan, an­
noncent que ''T à 1 *KJ {K-rsonues out 
perdu la vie. Les doininnj;es causés à 
la propr été seront «l’nu moins ‘.(Td,- 
000,000.

—Une nouvelle officieuse dé» lare quo 
le gouvernement a dévidé de demeurer 
au pouvoir |s-ndant tout sou tenue 
d’offiou et que, contrairement à l'ex­
pectative générale, il n'y aura pas 
d’élections fédérales avant l'.'iM.

—Un fait qui démontre eloqueniment 
que Xow-Vork n accepté avec entliou* 
üiasme la prohildtion est celui de la 
quantité d'eau consommés- par le ci 
tovens île cette \ ille le 1er juillet cou­
rant. Il s'est lut ce jour-lù 'JÜ.IHHI,- 
000 de gallons d’eau de plus que lors­
que les boissons alcooliques étaient 
permises.

—Le coût do la vie monte toujours. 
Les statistiques du département du 
travail montrent, toutefois, que l'aug­
mentation en juin n été légère. I e 
coût moyen pour vingt neuf entrepôts 
frigorifiques dans près de soixante 
villes, au milieu du mois, était -le 
ÿl'1.7*J, comparé à ÿU't.ôil |»«>ur lr mi 
lieu do mai, û. $12.70 eu juin 10l>. et 
à JT.il.1» en juin 1011.

—Le coll ègo 1 atiad.on ù Uome, diti 
gé par les .MM. de Saint-Sulpiee, rou­
vrira Ses portes, en octjltre proehaiti, 
aux jeunes prêtres qui vont à Uome 
conquérir leurs grades en seienn-s ec* 
clésiustiqiiett. l e eollège était fermé 
depuis le commencement de la guerre, 
en 101U M. l'abbé Issmidas i'errin, 
qui est nminteimnt curé à Notre-Da- 
mô, de Montréal, était alors |,- siqté- 
rietir «le cette inst-itutiun.

—A Buenos-Ayros, le gouvernement 
vient do déclarer quo I.immi.immi de 
moutons et Ittu.utMt bêtes ù corne» 
ont été novées dans l»-s inondations 
du sud de la province, l es chemins 
de fer et les communications télégra­
phiques ont été interrompues. Plu­
sieurs parties de cette province ont 
été complètement isolés-s pendant 
touto une semaine. Les inondations 
font dues aux grandes pluies qui sont 
tomitées depuis un moi».

—A New-York, l'emprunt canadien 
de soixante quinze millions de dollars 
a été couvert dès le premier jour. La 
maison J.-l*. Morgan et Co., quit­
tait i la ^èt*j du syndicat-souseri|>- 
teur, vient en effet d’annoncer offici­
ellement qu’à uni* heure, vendredi n- 
prés-nÂdi, il n'y avait plus d’olliga­
tions h céder. Ln vente avait dé-buté 
à dix heures. Personne n’a été sur 
pris du succès de «x-t emprunt, étant 
donné le cré«lit dont jouit actuelle­
ment le Canada dans le monde en­
tier.

—On a enregistré |s>ur lu mois de 
juin une forte augmentation dans ht 
perte des heure» du travail, consé­
quence directe de» conflits industri­
els au Canada. A un monieiit donné 
on a compté so grève», comprenant 
S7,yi7 ouvriers, ce qui faisait L. I là,- 
021 jours de travail [M-rdu», si l'on 
compare av.-c SI grève» qui ont don 
né, pour 77,6-;5 ouvriers, KÎM.Mti jour» 
perdu» en mai, 1019, et avec :t2 grè- 
vre, faisant ch-'-n»*r 11,ouvriers, 
perdant de ce ch*-f P»,911 journées de 
travail en juin 191 S.

—Une dépêche d'Ottawa dit: “Un 
mentionne un nouveau nom comme 
successeur possible de 'sir \S tlfrid Lau­
rier, c’est celui «lu M. W.-W.-B. Mcln- 
nea, de Yancoug«-r. Ce dernier est un 
ancien député uu fédéral, un ex-g«»u- 
yerneur du Yukon et ancien juge de 
1* Colombie anglaise.’* Parmi h-s suc­
cesseur» possible» de sir \Vilfri«i, «m 
mentionne aussi l'hou. W.-S. Fielding, 
M. D.-D. McKenzie-^ William .Martin, 
MacKenziu King, l’hon. G.-P. Gra­
ham, l’hon. Sy«lney Fi»h«»r, .l.-A. 
Robli, diqnité du Huntingilon, ut au­
tres.

—Le prix «les vivres a considérable­
ment Laissé, fi Berlin, ù la suite «le la 
levée du blo«nis. Une quantité énor­
me de marchandises «pii avaient été 
gardées en contrebande par des spé­
culateurs ont été mises sur le marclté. 
Des tonnes de provision» »«iut arri­
vées, à Berlin, venant «le» r«'*gion» oc­
cupées. le café, «pii »» v«?n«init qua­
rante mark», Su vend maintenant 
vingt mark'» ot on |>uut l’nchet«*r 
pour «ptin/e marks. la-» autres pro­
duits ont baissé à peu près «le la mê­
me manière. Cc|»endnnt les restaura­
teur» continuent à vendre cher.

—Depuis le 5 juillet, lu timbre de 2 
•ous prend la place «le celui «le trois 
•ous aux F.tnts-Uni». 11 n’y aura au­
cun changement «lan» la cou bat r des 
timbres de deux «ou». Is*» timbre» 
de 13 sous qui étaient utilisé» pour le» 
livraison» spéciale» ne »cront pa» uti­
lisés pour ce propos, le» timbres «le 12 
tous seront utilisé» plutôt que croix «le 
10 sous, pour la livraison et 2 sou» 
pour le timbre onlinnire. les carte» 
postales dome st hpie» seront aussi 
d’un sou au lieu de deux sou». 11 y a 
seulement deux couleur» de chan- 
géefe dans les timbre». Le» timbres del 
t3 et ceux de $5 seront respective-1 
ment couleur violet et vert phle.

CASTOR I A
DI FLETCHER

le prince de Galles passera prob.i 
lileiiient tr-'is jours à Montréal «hinmt 
son séjour au « anada. !*<• grandes 
ft-t-s auront lieu. L’héritier à la cou­
ronne britannique voyagera sur un 
train qu’on est à préparer au l’aeifi- 
que t’aiia«li-'ii. te sera h-train le plus 
parfait qui aura jamais été cons­
truit. 1 «• prince et sa suit.- immédiate 
auront «l*-u\ wagon» sp«h'iaux à leur 
disposition: le *'<’roinart\”. wagon 
privé du ooiiniiodom •!.-K 1 Ib.s-., et
I. “Killuriicy". wagon «h- hud Shau- 
ghnessv Le train partira de Montré 
al i-t ira reneoiitr. t h- primx à Hali­
fax. Le prince traversera l'océan sur 
h» navire «le guerre “Itenown” qui 
rest.-ra à Halifax durant 1-- v.i> age du 
prince au •'anada.

Lt coti>iiiissi,in du s. i vii-e cix il an- 
itotuv qu'un ordre eu conseil vient 
d’être signé, déti-ruiinant la méthode 
par la-|Uelle le boni «le dix millions a.- 
cordé au ».-r\i--»- <i\il sera ilistribué.

Les eln-fs de maison ix»tirant un sa­
laire «le $l,2«Mt par au vont retirer un 
boni «le $120.

<'»-ux qui retMvnt jus-pi’à St.isio 
vont r-i-ev.-ir 1 de moins pour «dta- 
qile s|20, uU-dessit» de Sl/Jl»'.

Les eéldiutair.-s au-dessus de 21 ans 
ayant moins que VM'.ti par au vont re­
cevoir un bold «le SJ75.

L**s célibatain-s dont I.- salaire est 
moins que >,1.2'Ht \otit r.-cevoir ^1 .VI.

('••s bonis vont être payés par vers»-- 
ment s mt-nstu-ls. Ils sont rét locatif» 
jusqu’au b-r avril 1919.

L'administrai ion «le «x-s boni» sera 
fait»- par la coinmission du service ci­
vil.

I \ « .U WliL « UN\ I N I ItiN 
LIBF.BALi:

La plupart «les délégués oui "'été 
nommé» pour lu grande convention 
qui «titra lieu au moi» «l’août, à Otta­
wa.

Cotte convention sera la plus im- 
port.-mte «pi’ait eu 1<- parti libéral.
« elle «le |x'.i:t sera laissée dans l'om- 
l*c en comparaison av.-c celle «le- 
1919.

Sir Wilfrid avait décidé, plusieurs 
mois avant sa mort que celle con­
vention «levait avoir lieu comme suite 
de la scission de 1917 et de» «léf.-e- 
lions occasionnée» par le pseudo-uni­
onisme.

La mort «lu chef vénéré rend «vite 
union doublement nécessaire, puisqu'­
il faudra lotit d'aliRril choisir un 
''leader'' |M»ur nten.-r à bonne fin les 
idées préconisées par le vépitnhle li- 
béralisme.

I*lus de mille délégués seront pré­
sents à c.-tte méniotable !tss,.|,l|d,'.,. oû 
seront diseutés les grands problème» 
nat ionutix.

Comme on le spit, la dernière gran­
de convention liliénde fut suivie d’u­
ne brillante victoire du parti- comp­
tons que c.-lle-ci augurera une nouvel­
le victoire pour le libéralisme.

LFS iHLVNGlSTFS

A Huntingdon, les orateurs «pii ont 
atlressé la paroh», samedi, «i l'occa­
sion de la célébration du 12 juillet pur 
les loges orungistes de la province de 
t^uéls-c, ottt fait le procès des écoles 
confeasionm-lles conune cau»e de tous 
1.-» troubles raciaux en Canada et ont 
demandé l'établissement sans réserve 
d'écoles nationales au pays.

“Knqfôchon» les cléricaux «le toutes 
«lescriptions de »’«>ccu|)«-r «le l'instrue 
tion _ ”, a déclaré William
Galbraith «le Montréal, ex-député 
grand niait r.- de la grande loge «I.- 
l’Amérique anglaise,’’ i>t nous aurons 
la paix et l’harmonie dans ce pays."

"Si le fait «le se faire les champion» 
«le» <!r«»iis égaux, rotiime l«-s orungis- 
tes U- font, «-st synonyme «le bigoterie, 
«dora je suis un big«»t et je veux «jtt’- 
«m me nomme bigot,” «t dit d. Mor­
ris, anci.-n député de Cbûteauguay nu 
fédéral, et il ajouta: "-le n’appnriien» 
pu» fi l’ordre, mais je crois que je vais 
désormais .-n faire partie.1*

A TH A VERS LES .JOUHNAUX.

BAS XKC1.SSA1RE.
Le "Standard" de Kingston |s-ii»e 

cumine la "Gazette’’ «le Montréal, au 
sujet de la session supplémentaire an­
noncée pur sir Rols-rt Dorden. Cette 
convocation nouvelle <hi parleinent en­
traînera une dépens*? de i$l .ôbO.lKH). 
On calcule qu’une session coûte $50,- 
titHJ par jour. Les déput.’*» et séna­
teur» seront rappelé» ù Ottawa, pour 
ratifii-r le traité de paix. Mais il eut 
été facile d’obtenir c«-tie ratificatiou 
avant de proroger les chambres. H 
parait de jilu» en plus évident «pte b- 
gouvernement a pi<» ce prétexte pour 
|N-rmettre à ses membres de toucher 
une H-,cond<‘ iiulemnité «b; $2.âfMI.

CHARGE A FONH DK TRAIS.
Iàs général Snwirt a prononcé, «l.-r- 

nièrentent, i\ W.-mmount, un <lis«,ous 
qui aura du retentissement.

Comme il l’a fait sur le parquet .!« 
la législature «le QuéU-c, le député «le 
Westmount a mis les point» sur le» i. 
11 a été particulièrement sévère pour 
les têtes de notre organisation mili- 
tuinr* «‘it Europe. Sir George IVrley 
n’a pu» même été épargné en sa qua­
lité de haut commissaire «lu Canada.

Is» général Smart «léclare, et il pré- 
(«•nd «-n avoir l.-s preuves les plus pro- 
bantes que notre organisation médi- 
cale en Euro]»* et Argyle House é- 
t aient "pourries” et «pie l’inc«»mpéten- 
c«! et le fnvoritismè y dominaient.

Une enquête sêriettst? fs'nnettrait 
d’établir le bien-fondé ou l’inanité des 
nccMSution» «pte l’on ne cesse «le por­
ter. On sait que Sir Edward Ketnp, le 
général Vewburn et le premier minis­
tre ont défendu l’organisation militai­
re contre toute attaque.—'"La Pa­
trie."

DEFICIT.
I n trésorerie federal.* v i.-nt «le pu- 

hli r l’ètut «I' - recette .‘t «les dé|)enses 
du t'itnadu, .. t Ittavvti, pont le pr**- 
no.-r ti'iiuestre «I.- IVx-icice ikunu.-l eu 
i-olil-. Bu 1er t*v i il nu 1er juillet, le 
li-c a ici.u approximativeiu.-iit 73 uni 
luiu». de -••» diifétN-n:.-» >..uuvs .1»- r.-- 
venus: fendant le même temps, il «« 
iléfsnsè un«- sotntiie «le plui .1.- Il* 
millions et «piurt. Cela nous laisse 
avec un déficit. pour notr** pr.-tnier 
triinestrc. de plus <1.- 15 tiiillioiis. «..il 
Iô millions fmr mois, nu .l.-mi million 
par jour. Sur .r train la, nous au 
ions un lèM. it .le pics de 2«in million» 
.-n fin «l’excrcit:.-, i. supposer «pie no» 
ilèfs'il-.--* f.-sti m :i I». .1 près ce qu'elle-* 
-■.lit II n’.-t pas sutpr.-nant qui* M 
White. d.*v«int .1.* pur.iU résultat*. ti«* 
ti tme pu* pr..l«ingcr son -éjour aux 
financée. "Le IK*voir.”

DI S B \ R \ I I R \ I IL'
le S.tiat a li vie dure et il est as- 

-<•/ firolmbl.- .pi il resi.st.-rn aux nou­
veaux «issiiuts .lotit il est l'iibji-l. M 
Movval, «iéptité lilir-rid-unioiiisti* «le 
I'oroiito, «« d.-maiidé que la chambre 
b.«Ule soit éli'Ct i\ i* ou qui- -es m.*m 
lues soient nommés pour dou/e ans 
s-ulem.'iit. Sa mot',on n'a fuis été 
adb|it.'.*, mais .-11.* ralliera .I.-- .‘iilbé- 
-i*ms nombretisi-s. Le '’Glolte" .1.- T.» 
ton to .-t l>* "Times” d'I laniilton d.- 
iimndrnt tout siui|.lcmcnt lu dispari­
tion «lu Sénat, par**.* qu’il ll’cst qu'u­
ne dép.lise inillüc et qu'il est devenu 
une m.'imce pour l.-s lilx-rtés .lu |s*u 
pie. Le "S|H*.*tator”, oubliant ses 
pi iiiripfs toi'.es. serait prêt à accep­
ter lu mort de la ' hamhtY haute, 
"t ’est un anachronisme, .ht il. nous 
ne voulons pas être un «•b-tacle au 
progrès Vinoci-niique.” "Ln l’a 
trie.”

I \ BEI B1 I SAIN.

Vrticl.* flatteur de "La Gazette", de
Montréal, sur le peuple de la pro

v ince «le Qué!>ec.

Un parle souvent de la province de 
«Vuébec comme étant l«i plus réaction­
naire, aniéréi et conservalric** de» 
provinces du Cait.nla .S*s ba)âtauts 
s«* moipient gén* r.ileiiu-nt de ces ter­
mes fs'U flatteur-, ils se réjouissent, 
au i-ou.rair.-, quand il- voient d’où 
vient | insulte. Un ne croit pits ici 
aux agitations qui sont l’ennemi du 
progr's; ott croit plutôt que la sta­
bilité de la race canadienne frangnise 
de Quéliec est un actif inralculabl.*. 
Les accusations «l’inertie qu’on biticc 
«i cette province peuvent être suppor­
tées av.-c patnuice fiat un |N*ii|ile qui 
.-st b’-ur.-ux ebe/ lui, rempli d'amour 
pour sa religion et content d.- s«»n 
sort. t .* |s*uple n’a d’ailleurs aucu­
ne raison ii‘.-nv i.-r «-.-lui «les autres 
provinces au point «le vu«* du bi.-n-ê- 
tre matériel. I a classe agricole est 
prospèr**, elle fait «le l’argent et é- 
paigne. elle écbanl'e ses produits 
dans les centre» industriels qui |,.*ii 
tour.-nt à «l.-s prix avantagi*ux, mê­
me si ses méthode» .1.* culture sont 
«yII.-s «b* ses fs-res. L.-s produits lai­
tiers «le la pr«*vinee se class.-nt parmi 
I. s pr.-miers du continent, lu v i.- in­
dustrielle «le ce peuple n’est pas af 
fect.N* par b-s t>r.'-v.*s «i moins que cel- 
ci soi.-nt foni.-nt.Vs par l’élément é- 
Iranjer à sa race. Le Quélicc ren- 
f. nue la plu» grande ville du Domi 
tiioii, lu plus importante au point de 
vue industriel, commercial, «le la fi­
nance, d.-s arts, et au point de vue 
éducation elle est pour I.* moins éga­
le i* toute autre. (’\*st griitv «i soit 
temp<'rainm«*nt calme que ce peuple 
progresse et qui* iv progrès est u»»i» 
sur d.-s bases soKdes. Il est aussi in­
sensible aux vieilles fadaises remises 
ii neuf «pi'uux balivernes nioderni*». Il 
va tranquillement son ebemin p.-n 
liant que les autres |MUipb-s s’atta 
« h.-nt aux chimères et pêchent par 
toutes sort**» «l’extravagatuv». Le ca­
pital étranger afflue vers Qiléliec et 
facilite le dév« * __ ment de ses ri­
chesses au nombre desquelles -<• «•lus­
sent s.*» immenses pouvoirs d’eau, .»«•» 
industries «lun» lesipielh*», s les
r.-ns.-ignement s que communiquait d«*r- 
nièreinont au pubXc le trésorier de la 
province, un montant de $liM»,tHH),- 
(Hkl, d’argent étranger sera encore 
v«*rsé augmentant d’autant leur im­
portance.

t'es reinnnpoH furent réix-mment up- 
puj’i**}» par de» preuves non équivo­
que» d<inm'.-s «levant la Commission 
des Relations Industrielles qui siégeait 
ù LJuéls*c et à ( Iniiid’Mère. Hans c«-t- 
te dernière ville les unions ouvrières 
ont été iy ée» par l’Union Nat'ui- 
n:de Catholique «pii compte environ 
I s^mmi membres, tjuebpies-uns «les té- 
inoignag. s ont émotionné «*eu\ qui les 
ont entendus. C'est ainsi «pie Mon­
sieur Joseph B.-ll.-tier, uu employé de 
Duvie Sbifdiuilding Company a afrfir- 
iné ù la Commission «pie les relation» 
existant entre le» employés et les «‘in 
ployeiirs sont toiFt a fait amicales, 
que le» grief», lorsqu'il y en « , sont 
toujours redressé», «pie la question île* 
salaires plu» élevé» «lun» le» usin.-s si- 
mil«/.rc» .le l’Ontario "NV(tt d’aucun 
intérêt |M»ur eux, car ils »<>nt satis­
fait», et que ses «•amnrn«les ne sont 
|>as de ceux qui nr sont jamais con­
tents.” Voilà <vrtuincm«-nt un sage 
philosophe. M. Pelletier n’.«t fias <*n
faveur «b*» unions international.-» «pt'- 
il dit "être organisée» par des agita­
teurs,” e.qiendunt que les membres «le 
l’Union Nationale Catholique "cher­
chent et obtiennent leurs fins par des 
méthode» «le eoh.Ginii«>n.” Le révé­
rend Monsieur Fortin, directeur de
l’Uni m, «lonne rintéresshtit témoi­
gnage suivant

"Depuis cinq «ns. il n’y a pas eu «h* 
grèves au sein «les trente organisa­
tions affiliée» b l'Union dont il n la 
direction. Les salaires ont toute­
fois augmenté de 30 p. c. Otte Union

est un.* organisation ‘ «Fi.-n enten­
due'’ .lu travail, et .litière ax.-c les 
lllll••tl-‘ internatioimle- il .n- ce s.-u. 
quelle n’est pa* conduit.- pai la fed.- 
i.itioti «ht travail d Vm.-riquc qui eu 
Voie lit— homme- liai.' cette |.|'ovmce,
I «• plu» tôt Ces di'llili'l ' seront fell- 
vo\ és. le plll» tôt le travail jouiefa 
d la |>a .\ et la * otiiianc.- publique se­
rti l i'Stnitrée. Le- doct t'ille- de CCS é- 
tratig. r» sont r* vobitiotinaire», atiti- 
I .'i i.-ll-e- et tell/m.-ti'. dtillgct t'Uses 
qu’on Ile doit p;is le- tolérer.”

I ■ - conditions uimlustricll.-s -on 
cgul. Iil.-llt butin. .- ù (o'.ilul Mi le, ou le 
père Lull.'-. In* . -t d.-x.-ii'i l'arbit ir tic 
tous le» grief» et disputes qui -'ele­
ven i entre employ’- et employeur». 
L‘iiidu»lrie pi incipule- d.- c-tte ville 
e <1 celle de I .aiirenl i 
Compam «pli fiilplo 
' es hoilllll. S ont mis d< côté 
il y a déjà dix an* l’n témoin 
«pic "toits le- employ - de cette usi­
ne -ont »ai isfuil s n riutfe dé*'lu iv
tpi.* "pas un d.-s et p I o \ » — u‘.‘'«'oil ti­
rai t aujourd'hui un .lem-ur 'pii e»sn>
• rail d’oi'eanist i m* unioii " Le rév.’- 
«end M. I afl'che dit ' 'pie tout ce qu’­
il liait d'mandé au nom de- homii»*» 
unii toujours ét. i.-conlé par la
* .>mp.'g ■ii".” .1 ’r*\ on lu* soi/iii.us
ment I.» prétention- axant de les sou­
mettre, je u'ai jumu - soumis «ucunc 
d.'iitaiid.* que je in- considérai* pas 
juste. .b* crois que b - boulines sont 
bi. n pti.N.’s .*t étant >b>niié le* eomli 
lions .le Ln vie à «il i nd ' M/uv, le salai 
re .le $3.51) «pie l'on v pave e t snt’ii 
saut pour tout homme «pii « uiu*
bonitecoiiduite. H'pni- que l'Lnion
Interiintiottale a di-i>aruc de Crtind'- 
Mère, rharmoui.* la* pbi- 'omplèi.* rè

Bulp A I’ajH'i
I7«mi hiimim-s. 

|. côté r l Iiiol*
•rt \h>-

t GW WSVII 1 F.
I U bien peilil.le accident est sut" 

\eitu, bmdi, a t imprimerie Barker, n 
Rav motld Roye, ày é de 11 . 111 s, qui 
«•t lit empaAe Comme aide g -nertil 
dans 1‘iiiqiritiieric. voulut faire par*, u 
le moteur él.ct rique actioiiuaut 1.** 
pr.--- s. quand il fut empoigné pat- 
un.* courroie .pii I.- fit tourner plu 
sieur- foi» dans I au pour !«• lutuvr 
finalement avec violein. -ut le plan
■ 'h.'i', I \ iis-omm.int pr. -pie. l e mal 
heureux enfant .-ui au-si un lira* ur
inch.*. Se- coiopagnous de travail 
porièl.'llt tlUNsilôt a -Oïl secours et 
l'ir. iit mamlcr le médecin qui ordonna 
-..n transport immédiat, après un pr.* 
mi.t pciiscmciit. à l'hôpital de Svv.s-ts 
liiirg, oû il vit dans un état pi«’•«•aii'c.

« UMBItiN.
I n accident «lotit le* suites eus­

sent puètn* plu* graves encore, .--t 
survenu ce* jours «l.-iui.-rs |.«i victiiiH* 
.-st Mme Hube. épouse .1.- l’un de m>- 
citltiv titcurs le* mieux connus. Flic
s. u v .-liait au village. en voiture, 
pour faire quelque» emplette*, et .'on 
«luisait elle même le cheval, lorsque la 
b t -, prenant peur, partit d'un trail, 
causant ainsi une secousse à la voitu­
re, .-t faisant |»-rdi.* l'équilibre ô l'oc­
cupante. qui fut projetée sur le sol, 
-Oils les |‘. .Iles dll v éhicule, qui lui pa-
s'ivnt -m !c corps Mme Hul.é tut re 
levée inconsciente. I ln la transporta 
*'h'*/ le plu* proche voisin où le» pu 
nii.-r- soins lui fur.-nt prodigués. |.«* 
lin'd.', in «pii fut mandé, après un exa­
men il.- I état de Li victim.*, déchira 
qllt* les blessure», quoique douloureu­
se». n>* -ont pa- de nature à faire
■ ra ielr.* un dénouement fatal.

gîte.
i online on le voit, dans .•'lie vieil 

le prov ine-* de 'illébec -i souvent en 
louiuiéi*. nous trouvoti . de- centres in 
dustiiels où règne l’harmonie, la sa 
tisfactiott. où l'homme ri.-he nid.* au 
linuvr . où le pauvre aime celui qui 
l'aide. I.’influence d. l'église catholi 
«pte roma'-tie u produit cet heureux é 
la' «le ch .ses qui ts-ur.* un travail 
' .'rnInii. nt. des salaires rais.ntttablcs 
flt une co.qiération -r-liale .-nux* le 
capital d le travwil. l'otti «vei est un 
magnifique actif pour la province.

J V FFTK HF FA BAIN.

Fc* snine./i, 19 juillet, a été «iiticit.ll.*- 
m.-nt choisi comme jour «le la «.•«•lébra- 
lion «le la paix. F einpirc briianni- 
«pie célébrera l’avèitemciil de la paix 
par «l. s tètes générale- ce jour-là.

H. s représentants du Board of Tra­
de de >herlil'ooki* étaient présent» ii 
l'assentlihV du t'otis.-d «le ville, ven­
dredi soir, pour demander à ht cité <1.- 
\nt. r une somme «le îdJHMi afin «le «lé- 
frayr l.s dépenses de la grande ma- 
iiif.-stathon que l’on veut organiser I.* 
19 juillet profil tin pour célébrer c.-t 
avètii-iiient. Après quelques dismis­
sions. MlM. les échevins «léclarèrent 
que la cité n'avait aucun fonds .lisjio 
nible dans I.* inotnent .-t qu’ils é- 
tnietit au regret «le dit.' qu'il était im- 
p«iSsibli* «le se reluire à la requête 
soumis.*.

Alors le Board of l'rnde, à une réu­
nion tenu.* mercretli matin, et à ln- 
«pl. Ile assist.-lient ht plupart «les offi- 
eieis, n décidé «le prcmlre l’initiative 
«l’une organisation qui répondra cott- 
v.-nabi.*111.-nt à la circonstance, t'ette 
asscinbl.V u arrêté le programme sui­
vant qui sera c.-lui de la célébrai ion 
offieielle de la v ille «le Sll«*rhrOCik<*:

A ht.2.0 .I.. l'.avaiit-tnitli une grande 
dt‘tn..list rat ion aura li.-u au Carié 
Bortliud où tout.- la population est 
fordi.nl.-m.'iit invité.- «I«> se r.-iidre. I.es 
trois fanfares d.- ht ville partiront d.- 
différents endroit- pour s’v réunir. I.i* 
kios pte sera décoré livre profusion et 
plusieurs étrangers éminents y pr«m- 
«Iront place. Bbi-ieur» «iriit«-uis adr«»s- 
s.-r.mt la parole.

F.-s automobilistes sont priés «le dé­
corer leurs chars et de ».* rentier au 
l urré Bortlaiid où une place leur sera 
réserva*.*.

S'il advenait que ht température fut 
mauvais.*, cette célébration aurait 
lieu quand même, mais soils la tente 
■ lu t liait t HUqim, sur h* Chump «le 
Mars, ii la mèinc heure.

I n groupe nombreux de citoyens 
ont orgatfisé «les fêt.-s cham|s‘*tres qui 
auront lieu gratuitement dan» l’après- 
midi sur les (tords de la rivièr** Ma- 
gog qui promettent «l’être un vrai 
succès. Bcs amusements nombreux .-t 
variés y seront donnés.

I. - comité «l’organisation invite tous 
l. s citoyens de Sherbrooke à part im­
iter à Ces fêtes et il ose es|>ért*r que lies 
marchand» et les manufacturier» «le 
la ville ne voudront pas r.-fuser, iVtant 
donné que ht circonstance tu- se r>- 
pro luira plus, d.- fermer leurs élu- 
hlisscnuMit* pour |K*rm«*ttr«. à liairs 
employés de «*oneol|l(r au succès .1.- la 
journée.

H est probable que. le maire appuie­
ra par une proclamation personnelle 
c.-lle d'Ottawa, s|iéeifinnt que le 19 
sera un jour de fête civique.

STE. EDWIBGE.
Fundi malin avait lieu au milieu 

d'un grand nombre de parents et d'a­
mis |.-s funérailles d.* M. Israël Bois­
vert, «l.’cédé à l’âge de soixante-dix- 
huit ans, après quelques jours de mn- 
la«lie grave. Ce|M>ndant il y a très 
longtemps que le défunt était souf­
frant. le «leuil était conduit parson 
fil*, M. Joseph Boisvert. I.es porteurs 
étaient » » quatre fil», MM. Fouis, 
Fphr.m. Sévèr.- et B terre. Lui survit, 
son r’-poiiM*. une fille et six fils.

\ une assemKée ptittr l’élection de 
nouveaux commi-saires. M. Delphi» 
Petit et M. Robert l.afond ont été 
remplacés par MM. Anatole NKtrches- 
nenult et Isnie Relit.

- M. C.-E. Desjarlais, notre nouveau 
député, est parti pour Québec par. af­
faires.

S VIN l -« AMIFFF.
I.e- -.d.bits Conrad Farochc, Bhi 

lias I a pointe, Roméo Ménard et |(a 
oui Devin, delà 23e Réserve d'Allgle- 
ten*.* -..ni revenus dans leur famille 
après un an .1.- niilic-. I ou» -ont en 
excellente salue, et ont été reçu- avec 
joie par leurs parents .-t amis.

Rév . Frèr.* St Ro«*h .-t Rév. Frère 
Ccsail'c, des I rères S', liahriel, sont 
mi vi-it.- clic/ l.-urs nombreux parents 
>1.- la paroisse.

M Gabriel l.emay. âgé .1.* dou/e 
ans, fut victime tl'.in fâcheux it«-ci 
«i.llt, itiercrmli, le II) . Il était à
travailler au foin et fut renversé .!«< 
la «-barge et se démit le brus droit. I.e 
Br F-\. Thibault. «le Mot toit, fut 
mandé .-n toute hâte .-t prodigua les 
-oin- nécessaire- ihi 'lit «pie l’état du 
jeune Fema.v n’est pu* très grave et 
qu’il -e rétabli.ra promptement.

ST FIT F D’OR FO RD.
M. Albert Dfd.-tr.l a été élu «:oin- 

IllissailY «l'é.’ole ell remplacement «h* 
son frèi'i* \ ici or, dont le ternie est é- 
ohu.

M.-icredi dernier, grand parti d.* 
I n d t es. I.e résultat a été «le $lù'».7tt. Il 
v avait «les étranger* «le Sherbta.olo*. 
«I.* Magog et de R«»«*k FoiX'st.

La collis-te de dimanche a été a- 
hond.-ittl)*. Comme toujours, l.-s mes 
sieurs «le Slierbrooki* s«* sont mon 
-«•é» tr.'-s généreux. M. le curé leur «»T 
fre scs remerciements. Au clneur as­
sistait Mgr LaRocque, accompagné .1.- 
Mgr rniiguny .-t de Mgr Lef.-bvre. 
Ban» la stalle. ».* trouvaient Mgr Ga­
gnon, W. J . F.-B. «I.- Bea.il’ot t, notre 
cur«*, MM. les abbés H. Simard, eitré 
de la cathédrale de Sherbrooke, F.* 
doux, E. Viinvtit. Bill-tie, Favn*au. 
tiervais, l.emav. niaitie de cérémo­
nie. M. I. H. Vincent a chanté ht 
mess.-; M J.-E.-M. Vincent a donné le 
s-rinoti «I.- circoiislanc**. l.«> banquet a 
été donné duns l'école du village, 
l'oiis ont paru être très satisfaits.

« ÔO K SH IRE.
Fa Wax ami Glassine Ba|vr Co., 

de c.*tt«* v'.lle, a vendu sa manufaitture 
a Ille Appleford ('heck Book Co., de 
Hamilton, Ont.

M. C. C. Fusil «jui s’était fait ac- 
i|uén*ur «le ht résidett**»* «lu lu i’•ut 1er,
I a revendue pour servir «le logis aux 
Révérendes S.eurs «les SS. NN. «le d«’*- 
sus et de Marie, qui en prendront pos­
session uu mois d'août.

Lumli d«*rnier, à une assemhFée des 
cotit rihmtlili.s de la iiiuiiici|ialité «le 
St-Camille de ( ookshire, M. Eugène 
Nudi.au fut élu syndic d’«’*<*oles en r.-m 
|)lnc«‘inent de M.l'. Bolduc dont le 
terme d'office était expiré.

Nos dernier- consent» coiuiuen- 
c.-nt ii nous arriver d'outre-iner. Sa 
meili dernier, M. et Mme K. DuW* a* 
vaient le jilaisir de revoir leur fils 
Waller et dimanche soir, M. et Mme 
E. Quint in eurent eux aussi h- bon­
heur «le presser dan- leurs lira» leur 
f.ls Féonurd. Sont également re\’t*iius 
au foyer, M. E. Roy, fils de Ephn-m 
Roy, et \. Dodier.
ROCK-ISLAND.

Vendredi .ll■rllil•r, i.urent lieu les 
funérailles de M. -I. Gilmore dan» la 
elia|M-lle de Notre Dame «le la Mkjroi. 
Une foule nomhreus** venu.- de jutr- 
tout assistait aux ohs.'sjues. M. G'il 
more laisse un e.-iele considérable d'a­
mis. Il était l'un des plus importants 
houim.-s d’affaires de Rock Island. Il 
laisse en deuil »on épouse, tint* fille et 
trois fil».

Heux linmiiie» ont été uffrmisi*- 
ment brûlés, une iiianiifaeturi* a été 
détruite et plusieurs familles ont été 
j.-toc- sur le pavé au cours «l'un gms 
incendie qui a é«*laté à Rock Island. 
I.es hoinines hl.-ssés sont B. Boisvert 
.-t IVter Morn-I, brûlés aux brus «*t 
aux jambes. Il- ont été transportés 
eh.-/ «I*-» voisins «.û ils ont été pansés 
par un ntéileein d.- l’etulroit, le feu a 
pii» lu nuit dans Timmeulile de ht 
"T.-lfoi'd Garment Co.” Fa conflagra­
tion s'étendit aussitôt aux domiciles 
voisins et jM-ti s’.-ii est fallu qu’une 
partie du village n’y est passé. I»*» 
pompi.-rs volontaires ont réussi m cir- 
eonscrire l’inci-ndie autant que possi­
ble. On n’a pas évalué au juste les 
perte». Elles «ont couttidérahle» dp 
l’avis des témoins du sinistre.

M AGI H î.
I n accident sérieux a eu lieu mur 

.h -oii M. B. ' i .-v ici, |iu revenait «I.» 
Ixat.-v'ule .-n aulom.ibil.., v.niliit m.-t 
tre h*» ti.-in.- «htn* la grande côte
pour arriv.-i Magf*g, mai- le- frein- 
*'étaut bi i-é-, il js-rdit l<- «•.«lor.d.-d.- 
la machin.- .-i .-n voulant -autel bot» 
de Tauto, il -c démit UU Jiicil M et 
Mm.- William Hcim-r- qui 1 .«• .'•>iii|>a- 
gnaient n'ont eu au. un mal

l-cs diivctcuis .I.. la Hoininioii 
l.-Xtilc Co pi ét. nd- ut que Tofg atiisa
t.-Ur I-oll.'hcl'. le chef actllel de- ou 
vii-i- m.-coût.*111 - qui u.--ont pa* iv 
I..111111 » à 1 ouvrage, a I ut d.-s delà 
ration* «pii n'étai.-iit pas véridiiptes.

cl homme a déchiré dans un jour 
nal, affirma I.- gérait', général de la 
compagnie, .pie sept .-.-lit* «l.-s cm
pl-.v.'- de la Dominion l'cxtili-, à Ma 
gog. axaient quitté l’ouvrage. Cela 
.-*t fauv. Seul.-m.*111 125 ouvriers se
sont mi* en grève par svinpathi.* p«»ur 
I-- grévistes de Montréal. Stu- c-nom 
lu-.* plusieiii'» ivtoiirnèreut travailler 
h- Ictid.-iiinin matin.”
FAS I WGt S.

Ou e-t ii préparer uu banquet eu 
I honneur d.*- soldat- de retour, pom 
I.- I1.' .lu courant.

Fa t.*iii|iératlire e*l très rufraicliie; 
nous avons .-u une pluie qui a fait 
I «Milcoilp de l.i.-u. vu la grande scelle 
i.---.*. I.es foins sont eoiiini.'iicés un 
peu partout et -.* font av .-c itel iv iié.

C'est av.-c regret que nous avons 
appris la mort «le M. F.xilin Chu|idi* 
lain.-, ilé.-.'slê m.-ri’iTili -oir. à Thôpi 
tal >. \ incent «le Battl. à ."'herbroohe. 
apr's qltc| pi.-- semaines de maladie, 
le «i finit lai-*.- «leux jeun.*- enfant- 
I.es fun. raille- .ait .-u lieu ici vendre 
>!i matin, au milieu d’un grand eon 
ciurs de parent* et d'ami*.

l u aceident qui aurait pu avoir 
.le* suit - fùcheus.*- est arrivé dan* la 
nuit de m -ivivdi à j.-u.li de la -«•inaine 
derni re. I n loiird auto .-..uiluit par 
'I. H.* aui-s.-au \. de Sans II ill, et 
dan» l«*«1111*1 -.* trouvait alors t rot* 
jeini-s g.*n- d'Fust \iigit-, lut frappé 
par la locomotive de la Droiiipton 
Bulp nml Bn|»*i Co., à la t raver».*, 
près de la pulperie. Fa locomot ve 
traînait un convoi composé .le pbt 
-ictirs vvagon- et son chauffeur vit 
l’auto trop turd. Il mit le- frein-, 
mai» Ses roll.*» gli--ci. ut et ht loco 
motive frappa l’auto «pii fut complè- 
tein-ut demantihitlé. c-*pi ii.laut lr» oc 
cupant- n lirèr. ni sans aucun nml. 
Le serrefrein qui ».* trouvait sur ht 
garde en avant «le ht locomotive, re 
çut d.* légères contusion».

LES \ II.LEGI M l RES DE LA 
BRUVIN» F

Le département des Annonce» «ht 
Baeiiiqite t aua.li.-u a publié de non 
veau cette nnm'e sa plaquette «les- 
cripi>ive «les eiulroits pit lorosqiit.s et 
l.-s plus Ih'IIcs v illégia-tuie* «le In pro 

x ince «le Qtiéhcé, et tout comtoe par 
le passé, c.-t intéressant ouvrage n été 
imprimé dans le» deux langues polir 
.'•lie ensuite distribué gratuitement 
aux t«uiri-t.*s dans tous l.-s hiireatix
«i.* la compagui... Le “QitélN**. l’itto- 
r. s pt.-” est ahondauiiiient illustré et 
renferme d'utiles informh'tiott» pom
l.-s p.'ch'-iir.s, les chasseur», le* cam
p.-ur* et généralement pour tou* ceux 
qui vont à la citmpngu.- diirnat les 
mo » delà belle saison; ht plaquette 
.•»t orné.* d’un.- couverture fort art is 
tique, travail d'un artiste moiitiéa 
lais et renferme encor.* uni* excellente 
<*nrtc pationttnirpie de* Laurenlides,
de même «pi'uiie autre de ht vallée de 
la Gatineau, qui méritent d'êtr». soi
g lieu s«-ment (‘oitsi*rvée-, car ce sont 
prol.ahl.‘ment les meilleures jamais 
faites dees régions; relie .la «list riel 
des Lamenti.les surtout a coûté
hcnueimp de travuil, quoique h* gott 
vernemeat n'avant pas etieore termi­
né le relevé topographique «le c. 
montagnes, il a fallu compléter «vr 
laines s.-clious au moyen «les plans 
des compagnies .pii foat'lu coup.* du 
bois et «I.-h reliseigin.liient» ubteiiiis 
«les curés «l.-s (mroisses. «le» guides et 
des colon» familier» avec la topogra 
pitié de «vite »U|H-rhe ('ont ris*.

LE MEDECIN 
ORDONNE 

L’OPERATION
Mais le Composé Végétal de 
Lydia E. Piukham me guérit.

lUltimore, Mil.—"J'ai soutlcrt de ma­
ladie* orgatiiouc» orê» de quatte aus ;

j 'étais nerveuse, 
avec maux de tête, 
et, chaipm mois, il 
tue fallait ui'aliter. 
I.e» traitemeuis me 
Houla^eaieut quel - 
que temps, uiaix 
mou tucdectQ re- 
coitunauda l'upé* 
al mu. Ma 6«eur 

tue pria d'essayer 
le Comjsisé Vé^é- 
tal de Lydia R. 
Pinkhaiii avant «le 
coiiieuttrû une opé­
ration. J’eti ai pn» 
cinq bouteilles et

I'csiiispaifaitement 
t toutes tue» amies 

tout le bien que m’a tait le Composé 
Végétal tic Lydia lï. l’inkham.” — 
Nhi.ukB. llKHTINUHAM.éovjCalveitoU 
Kd., Baltimore, Md.

Il est naturel que BojîérHtioti soit une 
frayeur pour la femme. Tant vie femmes 
ont été ramenée» t\ U santé par ce célè­
bre r/inède, le Compoaé Végétal de I.y 
«lia B. l’tnkhaur, aprè»qu’uneopératron 
avait été rrcoiiiiiiamléc, «pte toute tcurtue 
soufTi.title bénéficiera de Btss.ti de ce 
rcnii' le, avant .U- se soumettre d sembla­
ble éjiretive.

Mi *\ T R K AI. SllllUmURHxK

< bar «liicttiir .*11110 Slicrl.r«.t»Le 
t Montreal. I.ti clttu* sera pLnv 

sur la ligne à la .lispn it ion «lei 
\ ov agetirs à II* p. tu., pat tira «Jj 
.'*'lierl.ro(>ko à B.1.5, urrivuut à 
.Montréal à 7.2Ô a. m. Réserve/, y.» 
Lill.-ts au bureau «h* la l‘«•inptw nos.
t«l. SS.

Canadien
SFR\ H E III FIN DI SI M VIN! EN 

W AGON S \|.tIN Al \ BI MT S HE
\ IFFFGIA n ri: ht.i i: u \ fan

TONS HF l.'FSr.

Le ehcmiii de fer .fu BactlTque t'aiia* 
dieu fera ilurant lotit Tété le- »«-ivi 
ces suivant» «le fin de semaine eu xv a 
goit» salon

H.* Montréal, (îar.* Windsor, .iv*.*c le 
train 2i*l, à I h. lu -lu oir, le vc-<!> v 
di. pour Slrorbnmh.*; au retour, 't 
S||.*rbr«iol«e, av.-«- h- t i.eiu 201, n • 11. 
lu du matin, le -nmeili. passitut par 
Adainsx ille dan l'uni* cl lautr.: 01 
rection».

H«* .Montréal, Gare WiiuLior, u' ■• 
train 21(1, à I h. 15 «le T'tpr.'s-.;,i|i1 lt 
saiiH'.li, jxitir Sherbrooke; .a c «nir, 
<1.* Sherbrooke, avec I.* train 'Juà, » (i 
b. 2.5 du soir, le dimanche, purasul 
dans Tune et Tatitn* direct ions j ar 
Farnham, ('..xvan vilh*. I i.' tit-.r-t, 
Knovvtloii, l'oTcr, Hrford ik*-. Va 
gog, etc.

CANADA,
l'rox nice «le IjucHce,
District do St. l'Tiint.oi'»

GUI R SUI’KUIKUKE.
No. 512.

HA M I I BAFHINF J ANT I I F. du 
«'tlllli.li de Slokc, épous.* «I,? Wilfrid 
Gadl.ois, cultivateur, du mémo en 
dr..it, «h 111.1 .le St. François, dû- 
in- ni aillol i é.- a ester en justice, 

Dvinan-k-rassu.
VH.

Fc dit W IFI'RIH 1. \HB0IS,
Défeudeur.

I n.* action en -éparation d.- bi-n? a 
été inst it ink* ce jour.

Sherbrooke. 9 juillet 1919.
K MIL IC RIOUX,

l'nu*. de Ht dumaadereH»tt

VENTE PAK LE SHERIF.

CIE M NT ME N'T Ml N A HD LT EK
Messieurs. — J’ai guéri un chien 

de cliaHHe* t|e valeur jive«? le 1,1.NT 
•M EN I .M I NA RD. après qm* plu 
sieurs vétérinaire» Taxaient Irai 
t«? sans lui proet.ict; un mieux- per 
inuireiit.

Votre, etc*.
WILFRID GAGNE,

l'ropti.’taire du Grand Central 
Il <de|.

Druiniiu.ii lx ill.*, B août B.MIt,

ARGENT A B R ET ER.

f I L11 \ A I l'.l RS. N'ayez affaire 
ipTà un seul. eiii|iruntez cite/, iumis, 
pour 5, lu, 15, 2ft ans, à fi p. «?. Nnus 
aehetoiis et vendons «les terres. Deman­
dez pamphlet, détails.

"Crédit Immobilier Francn-Cana
•lien,” 51 Notre-Dame-Est, Mont réal.

UN DEMANDE
Un demande un REGLEUR 

D'EXPERIENCE, françaia; lionne 
chance d'avancement et |»on hu 
htire, pr.'*8 do Montréal, S’adrMaer 
au '"Progrèa d«r T Est.”

Images de Saint Roch
Bottr encadrer, format K .x 11 

Tout catholique devrait avoir «Iiiiin 
sa maison une image du Bon ST- 
RGFH qui a obtenu de Dieu Ht grande 
faveur que toutes les |H*rionneH «pii 
l'invoqueraient avec confiance seraient 
épargnées des maladies éphlémiqtiea.

3 image», couleur sépia, 25c.
8 pour 50e. 50, $1.75 franco. 

Envoyez Bon de Poste ù Imprimerie 
Canadienne, 814 Papineau, Montréal.

AVIS PUBLIC est par le présent 
donné que le» TERRES et HERITA 
G ES Buiis-mentionnéa ont été suiai» 
et auront vendu» aux temp» et lieux 
retpéctif» tel que mentionné plu» bai

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Cour Supérieure.--District de Suint- 

François.
Saint-l'rançois, à savoir No 195

LA BANQTE NATION VFF, corpo­
ration legal.-, ayant hou .«iêge social 
et mu phne «l'affaire» dan» ht cité et 
h- dmlrict «le Qiiéltce, avec Mticcmsale 
dans lu cité «h- Sherbrooke, district 
de SuintTTnnçoi-i, demaïulcreHM?; eon 
1 r.- J. M. Bol RDI.Al , .In canton A» 
rot, dans I.* dial riel d.* Sniut-Frau 
çois, défendeur:

Saisi comme appartenant audit «lé
felldeUI' :

l»‘ lojiiri de terre si» et situé «laits le 
canton Rarnston, «pie le ventleur a ac 
qui» de Simon Sage, par acte du ven 
le paHsé devant B.T'.. Duroeher, N.- 
P-, h- 19 avril I9D», eiiregi*itré «laits le 
R«*g. B. Vol. 3f», No 8391, roiiiiu «'««m- 
tne «*tanî I.* lot No x’ingt-se|it "A”, 
(27 \)dans h* quatrième rang, mesu- 
rant qiiin/e acres «1.* t«*rre, plus mi 
iiioins avis* le» biirinseH dessus eon»: 
tniiteH. •

Pour être v<-adu à lu pnrte «lu Tégli- 
»«• de la paroisse de Saint I tlmond «1.?- 
Contlmok, MERCREDI, h* SIXIEME 
jour d'AOUT 1919. à DTI X heure» 
(temps légal) de Tnprès-midi.

Le Hhérif,
C.-E. THERRIEN.

Bureau du ahérif,
Sherbrooke. 3 juillet 1919

Abonnoe-voui au " PROGRHa 
DE L’EST."
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NOTES LOCALES.

— M. J. Nicul, aruc-at, vimit d’n- 
ulititur Ihs iiuuimililHM de M. H K 
bitiser, HtHtH iui N(» 51 jï, rue C^uô 
bec, uu prix de $1-1,000.

l'u traunvHy. venant de la di 
rectiuu de Sherbrooke Kst, a faute 
hor» de la voie, piè^ du pont Ayl 
tuer, diinauidie soir, niais n’a cau»e 
aucun lionuuage. t’et accident, 
comme d'habitude, a reuni foule de 
curieux.

— A une Asupiuhlrio spéciale, 
l'Association îles Vétérans de la 
Grande Uliene a noinmti le Prof. 
Félix Hadiu, ancien directeur pen­
dant onze an née de lllarmiuiie. et 
de la fanfare du ûlic K^gimmit, clud' 
de la fanfare de I'An'Ocinlion.

— La lieutenant Chas Perkins, 
qui est revenu réemnmeut d’outre 
tuer, ou il servit dans un corps 
d iugOuieurs, a passé la senmine en 
notre ville, elle»’, des amis. I ,»* lieu 
tenant Perkins doit retourner sous 
peu eu itel^ique où il a été engagé 
pour den travaux «Militaires,

La retraite fermée, organisée 
parle cercle détîntes Marguerite 
BourgMoys, couinieucera sniuedi 
soir, le 20 du eourani, au Mont 
Notre Dame Los jeunes tilles du la 
ville et des environs' qui veulent 
s’y joindre sont priées d'inscrire 
leur nom au plus tAt eu s'adressant 
a Mlle Hoard ou i\ Mlle Fiigenic 
Codère, |ù rue Sanborn.

—Nous regrettons d'apprendre 
le décès lie Aime Georges Couture, 
ueu Alphoiidne Legendre, survenu 
lundi. Trois Hiviéies, ù l'Age tie 
52 ans. Ces funérailles out eu lieu, 
mercredi, ù lYois Rivières. La dé 
faute laisse pour la pleurer, qiiatte 
enfants, eu outre de son mail, au 
tl'efois è l'emploi du C. P. H , à 
Sherbrooke.

— liartha H danger, la deuxième 
vieil me du malliooreiix accident 
qui a causé tant le sensation en 
notre ville i t dont les suites ont 
fait le sujet du procès retentissant 
Üdtncrnii, reprend livtucoup de 
mieux è I hApital St Vinceiit. On 
dit qu elle a les moilieiits lucides 
ut qu ullc lamveise (laifois avec les 
garde itialudcs pour retomber quel 
ques instants après dans le rnmn.

— Nous appi'Miions avec regret la 
mort de Aline Wi'frid Goiibout, 
uee Margot 8 trara, survenue sa 
mudi dernier, fi Alontréal, où ses 
funérailles ciirent lieu, mercredi 
matin. Plusieui'H personnes île 
Sherbrooke y assistaient, entre 
autres, Mme Fis Godbout, belle* 
mèro de la dcfuute, et le chef A Z 
Couture et Mme Couture, dont la 
défunte était la belle sunir. AI. 
Godbout deniéuiait autrefois à 
Shei brooke

—M- Villobnti Hrodeur, âgé de tid 
ans, était fi aider è la pose d'une 
glande glace è la devanture d'un 
magasin, sur la rue Wellington, 
mardi après midi, lorsqu elle tom­
ba par accident et lui brisa alTreu 
seiueiit un os de la jambe droite. 
L'ambulance le transporta aussitAt 
â i hôpital St Vincent de Paul où 
lus tuédecitis ont dù l'opérer. Du 
apprend aujntird hui que M. Uro 
duur ne se porte pas trop mal dans 
lus circonstances.

— Le jeune Leslie Waite, Ills de 
M. John Waite, de cette ville, était 
è su promener aux alentours de 
Vnltnnrin, endroit de villégiature 
près de Art ou Valu et où il passait 
iun vacances, husqu'il rcqut acci­
dentellement une halle de calibre 
£2 en plein visage, laquelle prove­
nait d'une caiabiiie dont se servait 
un petit gar<jnn faisant la chasse 
aux oiseaux dans le voisinage. Il 
tut irun-poité eu toute lutte è 
Montreal, ou il subit un traitement.

—GiAoe aux recherches de la po­
lice locale, M Alfred Hochelcau a 
retrouvé son Ills Léopold, (pii était 
disparu de la maison depuis quel­
ques jours. M Rocliuleaii retrouva 
son fils eli •/. AI. Kdmoud David, 
près de Wimi or Mills, vendredi. 
L'enfant avait couché riiez des 
guns le inng do chemin ou è la belle 
étoile et mangeait quand on lui en 
donnait II va sans dire que le 
garçonnet revit squ père avec joie 
et que .Mme lioclieleaii poussa nu 
soupir de soulagement on le re 
voyant.

— Le "sou du pauvre," taxe im 
posé par le gouvernement provln 
cial pour le secours d> s indigents, 
et qui est uiaiilteiiaut perçue par la 
ville, qui eu d 1st i il non a les revenus 
aux mêmes lins, a été. le mois der 
nier. de 11)1)20. c'est à dire (pie en 
nombre île personnes ont assisté 
aux spectacles donnés durant le 
mois. C est une diminution de 
Iti, IÛU personnes sur le mois de mai, 
au cours duquel -T?,121 billets fu 
runt vendu» dans nos dilTureuts 
theatres.

— M. Ht Mme IMiilippe Ward, de 
la rue Montréal, viennent de rece 
voir un message d'Halifax qui leur 
apprend que leur Ills, le sergent 
Chas Ward, est. arrivé au pays sur 
le S3. Olympic, qui a ramené plu- 
eieure soldats. Le sergent Ward 
partit pour outre mer avec le 117e 
Régiment et lot transféré, quand 
ce bataillon fut démobilisé, dans le 
18u Regiment. H fit du service 
dans lu» tranchées, fut victime du 
guz. fut blessé pur des éclat» d'obus 
et fut mis aux portes do tombeau 
par i'etjplosion d'une bombe. Après 
un long séjour dans un hôpital, le 
sergent Ward revint è la santé «d 
fut placé ail departement des pos­
tes, à camp de llrainshott.

— Kvéliim Krédette, Agée de 17 
ans, «‘si disparue, vendredi, le 4

Iuillet de la demeure de son père, 
1. Jean Krédette. de Windsor 
Mills Ureoulay La jeune tille est 

paitie alors que »a mèi e était au 
chniap A cueillir des fraises. Lors 
de son départi elle a pria un billet 
pour Sherbrooke et n'est, embar 
quée sur le 8coot. Cette jeune fille 
est de gr'indeur moyenne, et Ir«i-- 
bloude. KMe a le» yeux bleus, et 
parle Iss deux langues. Hon père, 
M. Jean Kiédefte. est millivateur 
et laitier bien connu A Windsor 
Mills, ou il demeure d'-pois numbre 
d'atiuée». La jeune Mlle, qui était 
i'atuée. assistait sa mère dans le 
travail de la ferme. File aurait 
déclaré A une petite amie, quel

Sues jours avant son dépai t, qu'elle 
étuntatt ce travail. Alors, ses 
parente croient quelle »o serait 

rendue A Sherbrooke dans l'idée de 
travailler dans mm manufacture, 
où elle a déjà des cousines d'etn- 
ployées. La famille Krédette offre 
une récompense A quiconque lui 
aidera A trouver leur enfant.

Us Mirants ptwrant pour avoir M
C A S T O R I A 

. DE FLETCHER

— Samedi de rett* semaine étant 
le "Jour de la l’aix", les facteui-H 
no distriburont pas île malle A de­
meure. Las heures du bureau de 
poste serout comme suit pour ce 
jour IA : (Juidiet de livraison, de 
7 a m. A 10 80 p. m. Livraison gé 
néialc: de 7 A0 a. tu. seulement. 
Guichet de» timbre* : de 8 A 0 a. m., 
et du 0 80 A 7 80 p. m. Toute mail* 
allant en dehors de la ville fermera 
A midi. Les boîtes A lettre» seront 
ouvertes seulement deux fois : A 
0.80 a. ni. et A 7 p. m.

- lies musiciens de la fanfare 
Rrien mit donné nu concert, di- 
iiianelie soir, au kiosque du parc 
Racine, où s’était rassemblée une 
grande foule qui ne leur a pas me 
nagé ses npplaiidis-ements. Cette 
fanfare avait joué pendant presque 
toute la journée A HromptonvUle, 
i ù était donné un pique nique, et 
y avait remporté un beau succès. 
File a exécuté, sou» la direction de 
M. Rrien, un programme de miisi 
que spécialt'inetiL préparé. Du a 
surtout applaudi quelques inor 
«'«mux d'une musique populaire aux 
Ftat» Fui •>. mai» rarement miteu- 
dne A Sherbrooke : de la musique 
./o ., dont l'execution pè-e surtout 
sur les juin mis de tinnibones qui 
se sont fort bien acquittés de leur 
t Ache.

Notre nouveau député, M. J. 11. 
Leuiay, est de retour d'un voyage 
ù Québec, qu'il a fait au sujet de 
notre école technique. M. Lcnnty 
a réussi A taire tiouiiuer un repre 
sentant des ouvrier» sur la commis 
sion. Les commissaires auront la 
direction «b- la const ruction et de 
raméiiagHiileiit du cette école et 
s«r«iiit iioiiiiues pour trois ans.
I )iITérents sites s'offrent pour »er 
vil- d uinplacemeiit A l'école. Il est 
A soiiliaiter que les commissaires 
voient A ce que cette construction 
soit A la !' *i» un ornement pour la 
ville et un lieu facile d'accès. Les 
coiiiiuissaire.s devaient être nom 
niés mercredi. A une séance du cou 
-eil des ministres ; mais le grand 
nombre de questions A résoudre a 
empAclié d'at teindre cet item. M 
Ltmiuy a cependant la promesse 
que la chose »c fera d ici quelques 
jours.

Il »e fait un grand mouvemui t 
act m I lenient A Sherbrooke. ('11111 me
on peut le constater, il si< fait ties 
construct ions nouvelles parmi Ici 
quelles plusieurs sont importantes. 
L’on est aettiellemciit eu train de 
faire le» excavation» pour l’éreetinn 
do l'édifie»» L II ()!ivii>r, coin dos 
rues King et Wellington, l’nedes 
principales nmivellesdatis le inonde 
local de» immeubles est assiit ement 
celle de l'acliat de l'ancieniu* pro 
in ici e de M llemker, par la .1 iilius 
Kaysél’l’o . rue Krontcuac, où cette 
important»* eompagnie al intent ion 
de construire sous peu mi éilitice 
dont I»* prix atteindra, dit ou, les 
$11)0.1X10. Les réparations vont aussi 
bon train un peu partout. M (S. F. 
DosmUseutiK es! fi faire des amo 
liorations importantes A son hôtel, 
l'Aiiioriean House, ipi'il faitagian 
dit- coiiHidérabloinent, et d'autres 
propriétaires projettent aussi de» 
agrandissements A leurs initnotl 
blés. Malgré le coût élevé de» ma­
tériaux et de la main d'ouivre, 
nombre de citoyens, parmi lesquel» 
plusieurs ouvriers, s«* font con»trui 
re des habit at ions. Si l'on ajoute 
Atout cela la grande activité qui 
règne sur la rue King, où plusieurs 
équipes d'hommes sopt A effectuer 
des travaux de voirie, et sur plu 
«leurs autres rues, où ne font des 
excavations pour la pose de plus 
gros tuyaux A gu/, et A l'eau, on 
peut dire que notre ville présente 
un air de la plus grande prospérité.

PKR80NNKL

—M. et Mme I*. |). Authier ont 
iiris pus8u»nion de leur chalet, au 
l'utit Lac Magog *

M. Willie Lemieux, fils de M. 
André Lemieux, de la 1ère Avenue, 
est de retour d'outre mer.

La Révde Mère Calixtan est en 
ville, chc/. M. Calixlu Roudreati, 
rue Murray, et d'autres parents.

—Mme G F. Hiotix, de la rue 
Rank, passe la saison estivale A la 
l'ointe au i'ère, dans lu bas du 
Mdtive.

—Mme Kred Bertrand, épouse du 
Dr Rertrand, ainsi que sa famille, 
passent l’été A I hôtel Lake l'ark, 
Magog

Notre ancien concitoyen, M. 
Kranuis J. (Jortèro, maintenant de 
Montréal, était de passage en ville 
c«»s jours dernier-'.

—AI. et Mine John Mcliuclinie, 
de la rue Moore, sont de retour 
d'un voyage d'agrément dans les 
Montagnes lilauchuH.

* Le Rév. Frère Léon est en viRi­
te chez son père, M. Wm. Hrault, 
de la i'remière Avenue, et doit le 
partir vendredi pour Liiuoilou,

M. le juge Hutchinson est ac 
tuellemeut auprès de sou Hls, U* 
lient. H Hutchinson, en convales­
cence A 8to Agathe des Monts.

— Mlle Giselle Goyelte, tille de 
Hum. juge Goyette. de Hull, est eu 
visite chtz M. J. K. (Jomtois, rue 
Gillespie, pour quelque temp*.

— Mlle 11. Ginrd, employée au 
parlement d'Ottawa, était de pas 
sage en ville, ces jours derniers, en 
route pour La l'atrio, sa place na­
tale.*

—Al. st Aime U K. liégin et M. 
Orner Régiu, de l'avenue Itowen, 
sont ailés A Windsor Alills pour 
assister aux funérailles de Al. OJule 
Hégin.

— Allie Alarie Lagucux, de Raint 
Joseph de Heauce, est en visite 
pour quelques iours chez son 
frère, Al. Arthur Lagiieux, rue du 
(jonseil. .

— Le Rév. Frère Gaston était 
récemment chez ami uère, M. Kiuilu 
O. Roy, rue Murray. Il est retourué 
A l'Académie du Sacré-Cuuur, A 
Liiuoilou.

Monscigiimir A. O. Gagnon, du 
SemiiiairoHaint C'imrles llorroinée, 
est parti hier (jnudi), pour (|uel 
ones anmaines de vacaucea tians aa 
iNiuille, A l.mviatou, Me.

- Le soldat Frank Gauthier, fai 
saut partie d'un des premiers cou 
tiugents d'outre mer, est de retour 
depuis di*iix semaines et est actuel­
lement chez son père, Al. J. D. 
Gantli 1er, rue Moore.

—M. l'abbé Arthur Lenmy, curé 
de St Adrien de Ham, accompagné 
du AIM. les abbés Lavallée, de 8t 
Adrien, et Uubuc, de Mégantic, 
tous deux eculésiaatiques, étaient 
de passage eu ville, mardi.

—Mme,!. M. Jenckea, rue Québec, 
Mlle Charlotte Jenckea et le lieute­
nant Keuuan Jenckea» M. 0.» aeut

partis pour Sheridan, Wyoming, 
où Ils viaiteront la famille de M. 
Lyman Brook», frère do Mme 
Jriickes.

—M. et Mme Tanguay, accompli 
gués ils leur til» Adolphe, do 
Thnmp»ouville, Conn., et Al. et 
Mme Z. Duachef veaux, de Art tu 
Centre. R I., étaient b*» hôte», ce» 
jours derniers, de M. et Mme K. D 
Ludoux, ruu King-Kst.

— La lient. Raymond Ueudron, 
dont In famille demeure en notre 
villa, est revenu d’outre-iuer, jeudi 
dernier. Le lient. Goudron était 
en France depuis au-delA d'un an 
et il faisait partie du corps d'avia­
tion. Il est. actuellement A visiter 
de» amis A Magog.

— Le caporal J. Aimé Caron, an 
cienneinent du bureau de poste, 
e»t de retour d'outre mer **t est 
muiuteiiant ch* z lui en ville. LVx 
pèrieuce qu’il avait acquise. grAce 
A »on emploi ici. lut permit d'occu­
per une place importante dans b* 
département des postes militaire», 
en Angleterre.

Al. et Mme Fdmond Lepage, de 
la Seconde Avenue, sont de retour 
d'uiu* promenade A Victoriuviile, 
où il» ont u»»i«tt'« A la profession 
perpétuelle de leur Ills, le Rvd. 
Fi éru M. H imnnd. lisse sont en­
suite rendus A Ai tliuha»kaville, 
visiter leur antre fil», Frère Adol­
phe. nu noviciat dus Rvd» Frères 
«In HaeréCoiur.

On salue le retour en ville du 
lieutenant F. A Hornier, un brave 
d'outre nier, fil» de M Télesphore 
Heruier, de Sherbrooke Fst i'arti 
comme simple soldat, M. Hernier 
»iit gagiier, peu après son départ, 
les epaulettes d'i llicier et, ipiami 
son bataillon quitta l'Angleterre 
pour revenir au pays, il comman­
dait mèmè A toute une compagnie.

Il nous l'ait plai»ii-d'appr»*iuJre 
que Mlle Lucille Moore, Hile de M 
Geo F Moore, de retour de .Mont 
réal après avoir terminé avec suc 
cès le cours detude du couvent 
d'Hoclielaga, a reçu le diplôme et 
médaillé d'or accordés par cette 
institution. Depuis, Mlle Moore n 
au»si gradué connue licenciée en 
mu-iqtie et n obtenu la médaille 
dm- donnée par M. L. F Courtois, 
pour piano.

M. l'abbé Amédée Adam, qui 
était en repos de convalescence de 
puis plusieurs mois, A Notre Dame 
de Haïti. n»t de retour délinitive 
ment A Sherbrooke, où il se retiie 
r» A l'hospice do Sacré Fouir, l'iè 
tie le T» juillet IHlî, M. Adam dut 
ne pu» faire beaucoup <!«• ministère 
actif A causg de sa sauté. Il est 
probable qu'il remplacera feu M. 
l'abbé J. H l’ontun comme aumô 
nier de l'ilo-pice.

La Révérende Mère Supérieure 
de la cnmmiinniité des Souirs de 
l'Iiumnciilée Conception, de Mom- 
réal. accompagnée de la Révérende 
Samr Alatie Loyola, supérieure de 
la mission Chinoise de Canton, 
t hiue, étaient, la semaine dernière, 
de passage eu cette ville, r•ndnnt. 
visite A Mgr I'KvAipie, ainsi qu'A 
Mnm Uélitms, de la rue Murray, 
punir de Sieur Alarie Loyola. Al. 
l'abbé Horace Houlay, curé de 
Dixville, est venu en ville, cette 
semaine, accompagné de sa mère, 
ainsi que de sa samr, pour rencon­
trer leur parente, Somr Alarie 
Loyola.

AP OA Ml* COMFORT
—Al. l’hilias lloueher, de Siier- 

brooke, est arrivé avec sa famille 
et occupe non nouveau chalet.

—Mlle Marie Anna Genaxt, de 
Sherbrooke, est venue passer quel­
ques jours cher. Al. Arthur Ueuest.

— Ai. l'abbé Luasier, vicaire da 
Fast Angus, était en visite chezM 
Arthur Geuest, la semaine der 
tiière.

— M. l’abbé Louis Philippe Gê­
nent, vicaire K Wottoii, était de 
passageau camp Gomlort, ce» jours 
derniers.

—Mum C. A. K. Lefebvre pass»* 
quelque» jours sur les hords'dti lac 
Aylmer, en visite chez. Aime IMric 
Lévesque.

M. Daignault, comuiis de malle, 
est chez M. Fmüe Lanctôt, potir 
passor quelques jour» ; les poisson» 
n'ont qu'A su hiuu tenir, car Al 
Daiguault est un pèchuiir émérite, 
dit un.

—Aille Cécile Lanctôt a été très 
soiitTi-ante de rhumati»iiio, ces 
jours derniers. Lu Dr Lemieux, de 
Weedon, a été ap|ielé pour la petite 
malade qui prend beaucoup de 
mieux.

—La température a été plutôt 
fraîche, la semaine dernière, mais 
la pèche est assez bonne.

AFFAIR FS MFNlFlI’AI.F.S.

— La cité de Sherbrooke sera sous 
puu propriètaiie d'un puits de 
gi avi« r cl n'achètera plus de gra 
vicr d*'qui que ce soit désormais. 
Fu tlf-'t, la cité vieut d'acheter la 
ferme 11. S. Purdy, située sur le 
chemin de Hromptonville, Ami peu 
plus de trois milles du centre de la 
ville. Cette ferme est de 1 11) acres, 
possède toute» les améliorations 
modernes et, ce qui eat le plu» im 
portants, contient 8 acres de gra 
vier. Le prix «st de $11.550, mou 
t ant de l'option transférée A l’éclie 
vin Forest par les courtiers Kenim 
dy et Moreucy. La ville paiera 
$0.550 comptant et la balance en 
hypothèques avec H pour centd’in- 
tèrét.

—La ville et la Cle du Tramway 
«e sont définitivement entendues 
sur la question du pavage de no* 
rues. La ville défraie toutes leN 
dépenses du pavage, sauf le pavage 
eatr» les rail» et jusqu'Adix huit 
pmiuHH eu dehors des rails de la 
voie du tramway. La villa consent 
au nouveau tarif suivant rie la 
compagnie : huit sous le billet à 
partir de six heure» du matin jus 
qu'A minuit, et quinze sous da mi 
unit A six heures. Correspondances 
gratuites. Ce nouveau tarif entre­
ra eu vigueur immédiatement. La 
Compagnie s'oblige à prolonger le 
tramway dans le quartier ouest 
par les rues Alexandre, (lait, Bel 
vedère, Mhort et Urummoud jus 
qu'A la rue Pacilic. Un règlement 
A cet effet, portant le No 81)8, sera 
soumis aux électeur» munieipaux 
propriétaires d'immeubles imposa­
bles dans la eité, pour être approu­
vé, le quatrième jour d'août pro 
chain.

—Lo chômage des électriciens à 
l'emploi de la ville, qui durait de­
puis quelques jours, vient de pren­
dre Hn A la satisfaction et de» chô­
meurs et des chefs du département 
de l'électrlnlté. Les hommes de 
ligne qui sont employée comme 
tels depuis moins d’un nn al qui

recevaient avant 80c de l'heure au 
rout A l’avenir des gages de 85c 
pour le même temps du travail ; lus 
autres poseurs de Hls voient leur 
salaire augmenter de 85'-A 87e de 
I heure : eiiHn leurs coutre-maltres 
auront (Ou de rheiit u au lieu de 3ùc 
coin me avant Ku plus de cettu 
hausse, le» employés ont réussi A 
se faire accorder teinp» et demi 
pour chaque heure qu’ils travaille 
rout après six heures du soir et 
temps double pour tout travail 
Mu'ilv-ferout le dimanche ou pen­
dant les fêtes civiles et d'ohliga
tion.

A la dernière assemblée du 
conseil, lundi, plusieurs lettres, 
demandes ut requit» * ont été por­
tées A l'attention dus échcvius et 
référées A (pii de drnit : F ne de 
mande de M. Desniisaeaux voulant 
savoir si la ville a l'intention ou 
non d'exproprier une partie du 
terrain (pii lui appartient et qui 
projette de cinq pieds pour le 
moins dans la l ue King F.»t ; des 
lettres relatives A la construction 
de l'édifice Olivier, etc.

Le conseil a décidé de se faire 
représenter au congrès de l'Fnion 
des municipalités canadiennes, 
cettu année, par l'écheviu Skinner 
et Al. F F Gutien,Suc-trésorier de 
la ville.

Bulletin Judiciaire

Joseph Hirou, de Weedon, qui 
poursuivait, au mois do mai der 
nier, la Ole Urompton l'ulp and 
l'aper pour une somme de $1 201), 
en vertu des Accidents du Travail, 
pour blo»»iu es r» eues A une jambe, 
alors (pi'il était A l'emploi de cette 
compagnie, vient de »o voir accor­
der, par le tribunal, la somme de 
$705, ainsi que le» frais d'hôpital et 
de» médecins. Hiron eut une jam 
be t ract urée au cours d'un accident 
survenu dans les usines de la 
Hromptnn Pulp and Paper, A Fast 
Augii». le 80 janvier. Il était A 
travailler »ut- une éiiortno machine 
A fabriquer le cation, lorsque, par 
une defectuo»ité quelconque, elb 
se mit i*n iiiouveuient et Hirou eut 
la jambe gauche saisie entre doux 
rouleaux fonctionnant en sens 
inverse. L'iion juge Ulobensky 
accorda le iimutant précité pour la 
diminution dans la capacité du tru 
vnil que le demandeur subi comiiie 
i é»ult ut (te cet accident de tiava.il

COPlt PP MAOIHTHAT.
Quatre autres conscrits réfinc 

(aires ont comparu devant le ma 
gist rat Mul vena, vendredi matin, 
ef ont été coiuinmuéssV payer eha 
cnn une amende de $250 et les fiai» 
ou A passer trois mois en prison. 
Les accusations étaient portées 
par l'inspecteur de la poliue du 
Dominion, Al. G. W. Parkus, et 
ceux (pii avaient A y répondre 
étaient : File Dehuis, du St Hernie 
négilde de Harford ; K'zéar Rien 
demi, de Uonticook ; Fhas Guyop, 
aussi de Uonticook, et I* Delisle, 
de Sherbrooke. Tou» quatre plai­
dèrent coupables.

Une autre cauie fut instruite en 
cour du magistrat, uu matin. Ar 
tiiur Vaillnncourt, de cette ville, 
était accusé, par sa femme, d'assaut 
grave sur la persoune de celle ci. 
Il plaida coupable, demanda la 
clémence de la Four en considéra 
tion du son état de pauvreté et du 
fait que c'est la première fois qu'il 
comparait devant un tribunal pour 
quoi (pie ee soit. - 

La (Jour, en (lonsidération de ces 
allégués, et après avoir constaté

3u'ila étaient véridiques, ne con 
amna l'accusé qu'A une aiueude 
de une piastre et aux frais, mais 

sur prnincRHo de l'inculpé, toute 
fois, du garder ia paix durant au 
moins un au.

Ulark Gamcron, accusé d’avoir 
causé la mort de Suzanne liélanger 
lors du fatal accident du 24 dernier, 
aura A répondre A ia charge d'ho 
miuide involontaire, le 1er octobre 
prochain, aux assises criminelles 
de la Uotir du Hanc du Hoi. Tulle 
est la décision rendu» par le magis 
trat Mulveua, alors que Uameron 
comparut devant lui, samedi, pour 
subir son examen volontaire. Fa 
meron plaida mm coupable A l'au 
cusatiou portée contre lui. Altr» 
LaHaïutue, sou avocat. Ht un long 
et magistral plaidoyer pour dé 
moutiur la mm culpabilité de sou 
client. Il detinit ce qu'est l'homi 
eide invelontaire et montre qu'on 
peut être coupable de ce ci ime soit 
par omission, soit par commission 
Trois choses sont A considérer, dit- 
il, la ciimpétuuue du chauffeur, 
l'auto lui même et ia condition 
dans laquelle se trouvaient les elle 
miufl quand eut lieu l'accident.

Altre Nicul, avocat |KMir la Cou­
ronne, s'attacha A démontrer que 
Cameron n'avait paa de licence 
pour conduire cet auto, qu'eu plus 
l'accusé était légèrement sons l’in- 
tliicuco des liqueurs enivrantes, 
qu'il faisait de la très grande vitea- 
se quand l'accident eut lieu et, 
enfin, qu'il avait eu soin de cacher 
soigneusement les numéros de la 
machine en les couvrant d'un mou 
choir et d'un linge. Il dit que ces 
quatre raisons étaient plus que 
sufflsantos pour demander A In 
Cour de renvoyer Cameron devant 
lés jurés.

Le magistrat, en faisant une re 
passe générale de la preuve, dit 
n'avoir aucune hésitation d» con 
damner l'accusé A aubir son procès 
au prochain terme de la Cour Cri 
minelle.

Cameron sera en liberté juaqu'A 
cette date, quatre cautionnements 
de $1,000 chacun ayant été fournis 
A cette du.

Klzéar Itiendeau, de Shet brooke, 
anrè» avoir plaidé coupable de 
n avoir poiut répondu A l'appel du 
service militaire, a été condamné, 
mercredi, A $250 d'amande ou trois 
mois de prison.

Adélard Bévigny, de Sherbrooke, 
et Arthur (Jallipaault, de Aacot 
Corner, aecusé de la même offense, 
ont demandé et obtenu que leur 
cause soit ajournée au 21 de ce 
mois.

f'ercy Hawse, de Shth brooke, 
aussi accueé d’être uu insoumis 
militaire, plaida non coupable et 
sur preuve produite devant le ma 
gistrat uoninie quoi II avait été 
dûment déekargé comme soldat 
pour cauae d'incapacité physique, 
vit sa cause renvoyée.

Fhiliiiiie Douent, de Stanhope, 
sur plainte portée par MM. Hiseon 
nette et Oughtred, pour avoir con 
duit un auto alore qu'il était eou» 
l'Influence de liqueur» enivrante», 
plaida ooupabla et une amende de 
$100 ou trole mois de prison fut Im­
posée.

CASTOR IA
Pour Bébés et Enfants

En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans
Porte Tou- -

CANTONS DE LEST.

LE LINIMENT MIN A RD GUE 
RIT LA DIPHTERIE.
M MM l\\ Il I F.

L-s unuwtuiN (-ouiuiisfiaiivs pour 
l'aniiéi* sroltùri. ont èl.'- nommé». (V 
sont M. Willie l.aclinrilé. en rempla­
cement d,. M. los. Furrier, et M. Fa­
mille l'été, m remplneement de W. 
t'Iiomus Hcnudoin. 
lUSHAFI.I.

I i» grosse gelée de samedi dernier 
u (’aitsé de séri(‘U\ dommages miv jnr- 
lins de notiv |ti»i-oiss(». I.es li'vumes. 

»pii In semaine dernière, donnnienl 
l'espoir d'une nbondanti* réeolle. pré 
sentent niijonrd'litii nn nsis-et des plus 
I ristes.
I \F MFGAXTIF.

l undi dernier, avait lien nue as­
semblée polir le olioix des delegués ù 
In convention libérule i», Ottnwn. MM. 
G.-o. S. Grégoire. M. D.. 1-'uhiMh* Mu- 
nrd, de «’elle \ ille, et M. I »*geildro, de 
Winslow, ont été choisis. M. V.-H. 
lliinl* député de Fompton. étnit pré­
sent .

WINDSOR MILLS.
-Le 7 juillet (-ournnt, eurent lieu 

les funéi-nilh-s de dosepl» l.nmontngne, 
déeéilé h- 5, nprès plusieurs seiiknines 
de mnlndie. I u grnnd nombre di' pn- 
renis «'l d'iiuiis y assistirtent.

Les (uuéinilh-s de M. .bum Girard, 
In vielime de In poudrière, oui eu lieu 
vendredi dernier. nu milieu d’une 
grnnde réunion de pnr«-nis et d'nmis. 
I.n levé») du i-orps fui fuite pur M. 
l'nbL* Fnrlos el h* si>rvioe officié pur 
M. l'nlibé ltéruls‘>.

L A Mll'IXïN.
Le lî juillet, »'i l’nge do 17 uns, 

«-si »l(Vé»lé M. Dîner Lnluv(»pie, député 
hunt-chef de lu Four Si-Antoine de 
Lumhtou. Ses funéruilles ont eu lieu 
le U juillet, en F église de Lnmhton. 
Le service fut chnnté par M. l’nbbé l.s 
Helh-nu. Il élnil nssislé de MM. les 
abbés Furrier, de Gnrthby el Hou- 
hier, de Stornowny. Dans le eluinir, 
on ivinnnpiilit MM. les nblH-s Arthur 
Helleuii el Mielinud, de St-Uomnin. 
Desève, «le Sl-Gnl>riel de .Stratford, et 
M. Godhout, eoolésinstique.

STORNOW W.
Lundi dernier, le» (pais de Wius- 

low uppreiiaii-ni n'vc plaisir le n-- 
, lour <1. » deux derniers N.ddnts nh 
sent». Fe sont MM. Aivliélns Hivton 
(>i Moïse Morin. Quoiqu’ils ne »«' 
soii-n; pas ivtidiis nu front, ils m- sont 
l»ns moin» (ligii«-« »lr louangoii, s’éannt 

I offert l«ni( «-iiii.-rs nu serv'nv de la pa­
trie.
DAM I I.LF.

Le f» juillet, avait lieu e^i l'èglisc 
pnixtissialo de Danville h-s funérailles 
«li- M. Xéphirin Fnstongnnx, «hVim»'- 
sublteimul le 811 juin d'une syncopi* 
eaidiai|ii«>. chez sou gn'iidix', M. -loin) 
Reid. où il s’émit rendu après le dî­
ner. Il était Agé de If) uns et 7 
mois; il lais»,- pour le picorer moi é- 
pouse, née Mary Fonnolly, deux fils 
et (plâtre filli-s.
ST M A 1.0.

I n neinnine di-niière, t», 7 el s «lu 
mois/(-.«uruiit, une grande retraite a 
été prècliéy par un Jj'-re dr l'Oi-ib-e des 
Fruni-iscuins. 'l'outes les Tcvt'mires 
ont suivi régulièrmueiit l«>s exereicys 
qui devront produire de Ihmis résul­
tats.

\«»us sommes heureux de voir re 
venir pnruii nous le soldat flnlH>i't 
Roy, (fui nous avait quitté l'été der­
nier, le 18 juin. Il était dans le ‘Jeltv 
taillon.
>T.\\STKAI).

D* révéïynd M. Galvin. Hère de la 
Salette, de Hartford, Fonn., était de 
passage loi, l’Inde de notn* l»on curé, 
vendredi (lornier. M. (ialvin est un an­
cien curé de (Vite paroisse,

L'Imn. juge IbutUett, de S\v*yts- 
burg. a passé queli|iien jours h«i en vi­
site citer son fil». M. -lohn Haukett, 
avoi-at. et ('liez sn fille, Mme D, Vnr- 
sons. ê

- M. l'abbé tieudron. de Fast-Attgus 
pass.* qtii>l(|i!«> letnpi) «u po'sbytèro.
SFOTSTOW'N.

- M. le curé J .-A. Vuiidivuil «<st de 
retour d'um* excursion eu auto, aux
Ftafs-Ltiis,

L> Rév. Frère Turbot te. du Seo 
lastieat des IS'ivs Oblnts, Ottawa, è 
tait de pns»age h'i (liumneho dernier 
«n mutp piMir’ Val Raeine.

MM . les abbé» Tremblay et K(*r- 
lin. profess«»urs nu séminiére de Ri- 
moiiuki, étaient (>n visite ehez M. le 
nntnitv Heaudoin, la semaine ((«•rnltav.

IMtlsieiirs de ïlos ji'imeu soldats 
sont revi-nu» d'Angli-teriv, »ys jours 
derniers, »l«>ut quatre eatmdinns-fran 
çni»: MM. -I, |tenuelt«>fuie. Vf. INotuiu, 
A. et -L Uohidas.

HROMDTON VILLE.
l’n grave accident est survsnu, 

ineiviy«li, f» la seierlo de la Rrompton 
l'ulp and l'n|vr Fo. M. d. Riron, un 
ouvrier ù remploi de la compagnie, 
était A son traxail lorsque, par aocl- 
Vient, il tomba d’une Imutiair ^iu vingt 
pliais. S.*»« eamarades volèrent im- 
nièdiatement A son s.-cour* et le rele- 
x.^tx-nt ineonmnent. M. Hiron s'étali 
fracturé un l%ns et avait reçu do gra­
ves blessure* Ain tète. Le Dr Beau- 
dry prodigua b-s premiers soin* «a» 
blessé et l'ntnbwlanry In transporta à 
l’hèpltnl St-Vlno'nt do i*aul. On clt 
(pii* les blessures de M. Biron n'inlld- 
rvut pas «le erninte» A xe* médecin».

LE UNIMENT MINARD 01)*- 
RIT LES MALAISES.
ITUUTIERVIU.K.

Lundi, le 7 du courant, n eu Ken 
l'élection de* eomminsnirv» d'école». 
MM. Ferdinand Houlé el Napo éou $t* 
inonenit, «lont le terme expirait ont 4- 
té réélus.

La fenaison est cnnimtttcée. La 
tcmpérnlture n’n pas été lmp iavore- 
ble ce» jouis derniers. Mais espérons 
'pie In Providence v» nous donner en­
core le Itcau soh'il qui encouragera «t 
aidera iMam-oup nos cultivateur*.

Vous avions le Imnitcur de revoir 
parmi nous, ces jours dernier», Vil. 
•loBcph Blanchette et Wilfrid Btnu* 
limt, sohfat* rnvenue du front. A 
l'occasion de leur n(tour, lit y eut jolie 
i «V«'pl ion dans rhauune du leur famil­
le.

LE LINIMENT MINARD ES! 
L'AMI DES BUCHERONS.
NT-dKAN,

lut paroisse du St-Luc, comté de 
St-,lean a été témoin d’un tragique 
accident, snimsii matin, lorsque M. 
Willie (Uesis, un jeune émigré catholi­
que anglais, Agé de ‘JO ans, a été tué 
pur un taureau furieux. In jeune 
homme qui travaillait ehe* M. Euclide 
Moreau, eultivateur, était allé au pa­
cage (tour ramener les vaches à 1a 
maison. Un taureau l'attaqua et le 
iKtitscula en lui inftigwnnt des Mceau- 
res internes fatales, le pauvre j»ane 
homme n pu raconter cela avant d'é- 
ire pifs de faiblesse, le médecin appe­
lé en toute hAte n ordonné de tram*- 
(airter le tuournnt A l'hôpital. M. 1» 
curé Lecours lui administra le* der­
niers sacrements. Pendant le trajet la 
victime n succombé dan* l’antbulano» 
«pii le transportait à St-.lean. M. U 
coroner Chevalier n tenu une enquête 
et un verdict de mort accidentelle n 
été rendu. L* défunt n'avait paa de 
patynte au pay».N

pouvais avait UgeuDement les «mplojw, 0$ IM 
merveilleux de tue voir rétablir. Mu lo«M> 
■'augmentaient très vite, mes vims diférakM 
bien, mon teint ee colorait C’était la Hnté qat 
iufétaii revenue. Mme Onédme QiwUr» $$, n» 
Clroavouordale, Grocveuordalt^ Oooa.

La femme a bemoln de see force» pour rampgr aa

LES PILULES ROUGES
POUR LES FEMMES PELES ET EMBUES 

Sont un remède eeureraln doom fee earn d*,
J’avaie commencé jeune t\ travailler aauidûment 

et ma eanté en fut atTectéo, mon eang a|)|Nmvri.
Durant pUieieura années ensuite je fus chancelan­
te. Ajtrta mon piariago, chaque nouvelle mater- 
nité jmmait mot forces et il me fallait do long* 
soins pour me remettre mémo très imjiarfaite- 
metiL Knfin, je nie décidai un jour de suivre les 
councils do ma mtVo et de prendre dee Pilule*
Rouges. Ce ruunVlo m'a rapidement fortifiée ci 
et je ne m'étais jamais sentie aussi courageuse 
dana les circonstances. Après la venue demon 
bél>é, je me remis promptement J'ai continué en- 
auited'eoiployer les Pilu­
les RaMgee dans dos oc­
casions pareillee. Mme 
Geo. Dénommée, 576, rue 
Beaudry, Montréal.

Je fais &Bage des Pilu­
les Rouges depuis plu­
sieurs années et j'en ai 
toujours obtenu les meil­
leurs résultats. Je souf­
frais do douleurs internes 
contractées à lever dus 
choses trop lourdes et d 
faire des travaux trop 
durs. J'ai toujours trou­
vé dans les Pilules Rou­
ges un grand remède à 
mes douleurs et mémo la 
guérison complète do la 
maladie. Quand certains 
symptômes veulentinain- 
tonant ee montrer, les 
Pilules Rouges me remet­
tent aussitôt Tout ré­
cemment encore, ayant 
eu des douleurs de reins, 
je me suis mise d prendre 
des Pilules Rouges et, 
coin me toujours, je me 
sens déjd mieux. Je suis 
heureuse de donner os 
témoignage on laveur dsi 
Pilules Rouges et j’espère 
qu’il profitera aux Im» 
mot malades. Mme IX 
Proulx, 6, rue Liberty,
Waren, R I.

(m
'■M

> -:‘

Grâce aux Pilules Rouges ds la 
Chimique Kranoo-Américaina, j'ai pu 
l'état da laiblessa dans lequel ja ma 
avant la naissenoa d’an da maa enfanta. J'étais 
plus souvant couchés que debout al ma Matait 

abaolumeat Incapable 4» 
à maa occupa» 
J'avais dm Mmll^ 

lamenta d'i
doulsura dans la dm «k 
dans Isa raina Avaena

’■r?»

LE UNIMENT MINARD GUE-
BIT LEM BMUMES. lia.

Qiitro le mal de tête, lea vertiges, les palpiUtioas 
at la faiblesse, mes digeséons étaient lentes et 
parfois douloureussa A|wds avoir essayé plus d’un 
remède sans bon résultat, je résolus d'employer 
des Pilules Rouges qui réussirent à me donner du 
sang, des forces et à éimàfik oa qui me foisait 
aouffrir. Mme A. Godin, d, rua St-Rooh, Th>U- 
Bivièms, Qua 

' \
Pendant oinq ans, j'ai fouffert da malaiasa 

à l’estomac à cause do dVmp^os diffioilea, de 
aux de tête, de vertiges, La matin j’avais peipe 

à ma tenir debout taut j'étairfaible al avals d'é-
, .. * - ' Im

f U PMM» <)M )•
tminjisssmsntsS Eu lisant dMs Iss jourasus,
kéaè eflets des PÜ1I9 f «I pansé qn

Kirona%

jams s«ls

MmaAntoins 
12, rae Van 
hua, RH.

< -«.f;;
' ..■'/A';'

Mme GEO. DÉNOMMÉ* 
$76, rue Beaudry, Montréal

Les dbNBÜLTATIONB 0*41 
reau de laOOMPAGNIB CHIMI 
AMÉRICAIN*, 274, rasBê-I 
tous les jours, eampté MsT 
du matin à t Mmes du bA. 
vingt ans, la même médecin 
sulUtiona Isa fommai 
bureau, sont invitées à !

Ixa Pilules Naases ssnt 
marobands da rsmèdss an 
12,80, sis boftm. Hlm 
boites, jamais an cant 
las pfooaiar J ans 1 ulis lumlK^< 
voua Isa

É 1
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LK JOURNAL LOCAL.

Tout 1m journaux sont les compagnons et les amis Je U hunillo, 
mai* U journal local est identifié avec les intérêts tie In inniHou. 11 
Mt publié par îles gêna que vous connaissez. Ses colonnes sont 
remplies de choses d’une valeur spéciale pour vous. Vous avez un 
iotérAt vital dans sa prospérité, ut le meilleur moyen de contribuer 
à sa prospérité set de lui donner votre appui et votre patronage. 
Il est votre voisin. Il est do votre devoir de connaître tout d’a 
bord vos besoins. Ses intérêts sont vos intérêts. II est votre a- 
mi de préférence à tout autre. Nulle feuille du dehors ne peut avoir 
de titre à votre appui avant que vous ayez fait votre devoir en 
rare votre journal local.—Voilà pourquoi les soi-disant grands 
jauraaux qui copient les autres et se pavanent revêtus des plumes 
du paon, sans couleur locale, ne sont point des feuilles locales.

NETTOYEZ VOS COURS

Débarrassez vous des inotisti 
que* et des mouches malsaines.

NOUVEAU TARIF DES CO­
CHERS ET CHARRETIERS

Lu nouveau tarif pour les cochers
LfcH moustiques ne se multiplient M(_ iu>, charretiers oSt maintenant

que dans l’eau fraîche ou polluée, 
ils ne se multiplient pas dans 
l’herbe, quoique devenus adultes 
ils se cachent dans l’herbe.

il est donc prudent de toujours 
raser, l'herbe dans les Cours et se 
rendre positif qu’il n’y ait pas de 
mars d’eau stagnante sur vos pro­
priétés, car ce serait un moyen 
sûr d'attirer les moustiquea.

Nettoyez vos cours et tenez-les 
«n bon ordre. Vous devez savoir 
sans doute que les cours remplies 
de bouteilles, boites de fer blanc, 
barils à déchets, boites et vieux 
pots de fleurs, sont- une attrac­
tion pour les moustiques. C'est un 
danger aussi grand (pie les mares 
d’sau.

Les fossés devant les maisons 
qui ne sont pas tenu en bon or 
drs sont aussi un danger.

Maintenant un mot au sujet des 
mouches. Chaque femelle pond 
120 oeufs du coup et durant sa vis 
«lie fuit quatre pontes. Une géné 
ration de mouches est produite à 
tous les dix jours. Les mouches 
disparaissent avec les premières 
gelées et reviennent au printemps.

N’oubliez donc pas de tenir vo­
tre cour le plus proprement pos­
sible. C’est un beau coup d'oeil 
et une prévention contre la nmln- 
dis.

eu vigueur eu vertu du règlement 
récemment adopté par lo conseil de 
ville. Le voici:

Cochers: D'un point à un aune 
dans la ville, voiture simple ou 
double: pour une ou doux person* 
nés, fil) sous; pour 3 personnes, 75 
tous; pour quatre personnes,91.00

Four voiture engagée à l'heure: 
voiture simple, une demi-heure, 75 
sous; une heure, 91.25; voiture don 
ble, une demi-heure, 91.00; une heu­
re, $1.50. Les fractions au dessus 
d’une heure sont chargées “pro 
rata.” Point de charges pour le 
bagage à main, mais 25 sont peu­
vent être demandée pour une vali­
se, un coffre ou une boite.

Charretiers:—d’un point à un 
autre dans les limites de la cité:

A la charge, pour une charge 
moindre que 1,000 livres, 35 sous; 
1,000 à 1,500 lha, -155 sous; au des 
sus de 1,500 livres, 55 sous.

Pour le charbon: Pour charge 
moindre que 2,000 lbs, 50 sous; 2,- 
000 h 2,240, lit sous; au-dessus de 
2,2-10, si le charbon est pesé, 05 
sous.

Voiture simple engagée à l’heure, 
50 sous par heure. Voiture dou­
ble engagée h l’heure, 75 sous par 
heure. Lea fractions au dessus 
d’une heure sont chargée# “pro­
rata."

Lu mission de lu mère c’est lu suite- ' 
tihcuiiuu île ses enfants; le bon Dieu 
ne les lui a donnes que pour qu’elle eu 
fasse des suints, lien que pour cela!

l'une d’t-u.x des hommes illustres 
par l.-ur science, leur habileté, leurs 
talents, des hommes -aimables, recher 
chés, enviés, adulés, c’est bien s-'C-on- 
duire puive que à la mort, tout cela 
passe, et que devant Dieu tout cela, 
•-n «oi. n'est rien.

< «• qui ne passe pas, ce qui compèe 
devaut Dieu, c’est lu sainteté.

Dr, tout ce tpii ne tend pat directe­
ment ou indirect-mi nt à fuir-) d'ua • n* 
faut un saint, est nul, tut moins; tutti 
c.- qui éloigne c«lo la sainteté, tout ce 
(pii retarde la sainteté ou l'amoin­
drit, est coupable plus ou moins.

l't flans co cas, â mères, combien 
d'entre VOUS, au tribunal de Dieu, 
v* rront une Ion.ou- vie, toute tie dé- 
vom-mi-nt pour cet enfant trop aimé, 
toute tie labeur, toute de peines, une 
longue vie bien vide, hélas! et peut- 
être bièn coupable!

Ecoutez donc ce.s règles pratiques: 
Trois eliMSeS fniil une grande âme, 

t-II ee s. ns qufiunt tombée, l'âme ‘se 
relève! a toujours. te-, trois chtei-s 
les \nici:

b. l.'llllUUKl IC DI M M. I.'lmm 
me \ i< ut d‘en haut et, quoique déchu, 
d e souvient encore till ciel 11 éprou­
ve tout d'abord une répulsion iiistim- 
live pour lout ee qui est mal. fouimc 

l'éprouve ph> siqueiitent pont tout ce 
pli est laid. ('et te lu» leur till mal 

cil quelque sorte lettre e-tamplle, 
mais elle s'affaiblit vite put Tliabitu 
de de voirie mal, tie le Commettre 
lirtoilt Mères chrét ietllli s, c’est à 

vous d'entretenir, d'ngrnmlir. tie de 
lopper et île fortifier ce SeUlitllCIll 

le répulsion pour tout iv quie t lui 
t impur.

Soiiv eiic/ v oils de I’d.inch - île t’aslil 
-, disant à son fil- de vous aime 
i n mon fils, mais je préférerai i vuii 

voir porté eu terre que coupable d’un 
péché mortel. Vous dites cet parole 
H-ut être, mais comment les dites 

ms ?
N.- faillirait il pu que tout eu vou . 

l’uceellt. la Voiv, le geste, l'émotion, 
tout peut nm n-r dans l'âine de vo­
tre enfant une conviettnn intime, pro­
fonde, éternelle'’

l.'nme de l’enfant n’t U [ni' eulc 
iir-nt une page blanche sur la pn-lln il 
faut écrire, c’est un airain dans h- 
pn-1 il faut graver.

•j... 11: mfimhs m run * i w \
l’\SS| . ijuieonqvie ne c -eut pa-
plus grand que le moud........t un êtri
abaissé, tombé, indigne île a dents 
née. II sacrifie le ciel à un peu de 
boue qui brille, b- vrai à l'apparence 
le réel au fantastique.

Dites donc à vos fils, dite.s h-ur d 
bonne heure que l'honneur, la vertu 
v al -iit plus cpie les bit-ns de ce monde, 
pie rien, rien ne remplace le devoir, 
pi" lien, rien ne vaut l’estime tie soi 
même, écho de l'estime que nous pin­
te Dieu

Sans ceite conviction profonde, il- 
aimeront ce qui tint te et ce qui char­
me, ils sacrifieront tout, et leur bon 
ni-ur, et leur conscience, et leur âmt 
pour quelques dignités passagères, ils 

laisseront prendre à tout appât 
qu’on leur jettera pour les attirer.

. L’AMOUR de DUT . du Dieu
fait homme, du Dieu de la crèche et 
lu t‘al vaii't-, du Dieu de T l-’.iii-hai-istii 
le Icsus-t hrist.

Mères, vous ne dites pas assez à vos 
-niants et vous ne leur montrez pas 
assez par votre conduite, que Dieu 
voit tout, que Dieu sait tout, que 
Dieu peut tout et que tout ce <pi 
Dieu fait est bien fait.

Vous m- b-iir montrez, pas assez qu 
que vous leur commandez. Dieu b 

commande, que ce «pie vous leur défou­
lez. Dieu h- défend. Pourquoi apr.e 

une faute, quand vous exigez que vo 
tri* enfant v ous demande put don 
n’exigez-vomi pas qu’il demandât aus­
si pardon à Dieu? Pourquoi quand 
vous exigez qu’il vous remercie, n’ex 
igt-z vous pas qu’il remerciât mis i 1. 
bon Dieu?

Vous ne menez pas assez vos enfants 
devant l’Eucharistie et vous ne h-ur 
montrez pas assez, par votre respect 
(pie Jésus-Christ est yéPitabl.-nient là 

Oh! prenez donc l’âme tendre* et pu 
re’ de vos enfants, attirez là à vous 
par vos conseils, votre tendresse, vn 
tre dévouement... et puis, et puis, lan 
ce/ là vers Dieu!

Voilà les trois choses qu font une 
âme grande.

ppc 
ilillet,

d’entre!i n. le hint 
s -rv at ion.

I n autre légume 
égal- in-nt dans et- 
gnon. On nous di 
doit èt re mis,- u ,-n- 
ce de profondeur, 
de l'J à I I poiltt-' < 
tre à 'i\ livres île 
variétés iiH-omimir 
m-illt-ures pour h 
chaudes du Canada 
ge lie M et hei'-firlil, 
Dnnvt-rs ,-t .laune 
port. le Diane | 
et la Reine lilaneh 
pèt-i-s pi m r I i fi»Ati H i.

I et la con- 

ssaut parait
e'esl l'oi-

j a- la semence 
iron nu demi ptiii- 

. a lignes espacées 
’ i aison de tpia- 
l aine à r.-UTe. I e-

m iis ati-s'i ,|ij chou fleur qui est éga- J 
leint-nt une i*Volle de temps frais, 
l'armi les variétés prétaitx-» de chou, 
le Hâtif de Wukvfield est bien lt te 

I • te de houle danois et le chou - ut 
île llullande sont appréi-iés e, f e j 
nient. Parmi les .houx-fleui's ie'v.-.iu 
liât i Lrfm t et le Dottle de tu-igi lin-j 
t if sont recommandés ctuiimi- i-i'hi-,

- tite lapide et lujotird’hui, St-Jean 
compte plus de t'U.IHHI âmes de JHipu- 
I itii>n.

La ville est u.~ intéressante pour 
I s touristes 1-1 eellX qui si- rendent 
dans les provinces maritimes, soit 
dati- la vallée il l vangéline, dans cel 
le d'Atinapoli.-- ott dans Plie du Cap 
Ureton. ne mampieiit pas île s'v arrê-

s comme lu» d’i•tu; tllllili» (plu le < '. ms • ho-.i u’Ab tut ••u passant. 1 ituu Ju» [)riui-i|)alu» dans la trouée bénutu, fuit lunCui [mi
ut i.m» lu- plu» gu rs ut lu W.il.hu T*n sont l.-s • uux attractions pour h- visiteurs est cer- l avollu, Ji apu.-ui «lu Sacré-Cii-tir i-u t u-
nt lus « !ro» rou- lin ilh'iirs |)«>ur r«utoii nu. lain.-inunt la fam.-usu chute ruvursiblu tu, la envaluriu frauçaisu. Sous t»

,’tutii* ir obu Ju • S J lIX plllllt. S, 11* ulliiM Ut |. ti.ui- (le la rix ière St-Juati, situé,, un [h-u mort -pii ernuhe um- mitraille il'uufcr.
..bu Ju ^.iin h fluur. -...lit siijuts au \ atta pt. 1 . u :a • h -uiioitt Ju [xuit Ju Pacifinué <’anu- c. » braves ti -nii.-iit, l'infatituriii luj
..U. du Rai lut t a iiuiiiuhi- Ju .Ti.m. tlont la htrvu s’ill • ii II. t u ctiriutix phéiiomùin- J’unu suit, ut â division» fraiiçaisus refer­
ut J- 1 iiltllns us t a plu aux raoiiu fulli ll.-t r •l-Olll- lit ière l'oulaiit alternat ivuincnt ilttns ment | h -u i peu la porte fatale, que

du
tandis que d Dis 

prairies, Rou
Rouge pi it lié. l it* 
leurs résultats.

Le chou vient u 
s les parties du 
gioti la plus au 

jusqu'à Davv'iui *
iges de l' At lan! i-,'ii 
ms une tf-mpér i» o -

CONSTIPATION
Le séjour prolongé de matières fécales dans l’intestin com­

promet la santé générale, charge le sang de substances nuisibles, 
c« qui provoque des maladies. Ayez une évacuation de l’intestin, 
au moins toutes les vingt-quatre heures, en prenant le

Une ou deux tablettes ROBOL prises le soir au coucher, 
jvoufl guériront de la constipation et vous débarrasseront des dé- 
jchets qui vous empoisonnent.
•Sb v«qU partout X m>m la botta, alx pour |1.X. Knvoyé par la maUa par la 

COMPAGNIE CHIMIQUE F RAN CO - AATHTUC AINE lUa,
274, rua St-Denta, Montreal.

DYSPEPSIE
SI vous voulez un remède radical pour guérir votre dyspep­

sie, votre gastrite, votre dilatation d’estomac, vos pituites, eto 
etc., prenez les tablettes

C’est le meilleur guérisseur de toute personne qui souffre 
de l'estomac.
■e vanta partout 60 •ou* 1a botta, alx pour $2.(0. Envoyé par la mafia par la 

COMPAGNIE CHIMIQUE JRANOO-AMERICAXNB K6a,
' 274, rua St-Dania, Montréal. __ r

LA CULTURE DE L’ASPERGE 

DE l.’OICXOX.
El

L’mqicrge, ce légume savoureux, qui 
ne parait sur les marchés qu’au prin 
temps et dans la première partie d, 
l’été, pourrait être cultivée d'une fa­
çon beaucoup plus générale qu'elle m 
l’est actuellement. Rien préparée 
c’est à dire bien égouttée; une plan 
che d'ttsjierge peut rester en état di 
rapport pendant douze à quin/e ans 
et, si elle est bien soignée, elle s’aillé 
lioreru même [x-ndant la [dus grandi 
partie «le cette période. Ce n’est 
est vrai qu'au bout de deux uns 
près la confection de la planche que 
l’on a nm* récolte, mais on est bien 
dédommagé du cette attente en ayant 
pas à replanter les années, suivante 
ce qui est nécessaire [suir la plupart 
des récolte», l.n culture de l'asperge 
est traitée d’une façon pratique dans 
le feuillet No 2-1 de la ferme ex-péri 
mentale centrale. que l’on peut 
procurer en s’adressant nu Dur eau 
des publications du M<niatère fédéral 
de l’agriculture, Ottawa. La culturv 
du cé-leri est égalemnnl traitée dans 
ce feuillet, où l’on trouve des indien 
lions sur les suL, la culture des 
plants, la plantation, les travaux'

<u nirhoii.
I- < provincf-s lies 
extra bâtit et le 

l.>iiiii-iit les mi-il-

< I I M D| |i| i ||it|

-Uieès ibills tou 
inadn ilepuis la 
util de l’Ontario 

et jus(|ti’au\ ri- 
M ais e e-Nt 
i lui iv i-mi-nt

fillii-he qu'il s,- i|,-x.
Dans I s part 'u-. 

notre pays, |,. m,. 
ussir dans cetti*
UIl- |é.-(i|te préeni .

tre mise sur I.
•art ie la plu —'-i Iu­
le l'été. 1-t une i 
mûrit npr.'s ipie I
n l’in ées. |.,. f.-uill i
xpérimenlale •• nti t!
I. I. Miiviuui, h«-i1 ‘ ■

nion. et que l'on j. ut 
Ruivau des publii-.tt .>ii 

lér.-d de I ’ \\: rieult.. I

I,
plus

ib m i- 
qui

mieux., 
i-hamles Je 
v.-n Je ré- 
•st il'avuir 
•si .u état 

mai ( lié avant la 
•t la plus l'humli- 
ilie tardive i|\ii 
h-ileurs sont lei'- 

■J-’ de la ferme 
• i-rit pat M. 

Itettr du Dnmi- 
se pi.. -urer au 

Millistf-re fé- 
(Mtaw-i. inu­

re la cuituie non ■'J. ment du - h u.

Homme, que lu maladie aljat 
Us PILULES MORO pour 

les HOMMES seront 
votre soutien.

M. VICTOR I.ECLAIR 
672, ruo Montcalm, Montréal. 
Avant de luire usage des Pilu­

les Moro, nui santé était depuis 
longtemps affectée pur toutes sor­
tes du malaises qui me rendaient lu 
vie triste et le travail dur. Je souf­
frais d’uno constipation chronique 
et d’une maladie de rognons. De 
plus, j'ttvuis ties crampes dans les 
membres. .Pavais essuyé plusieurs 
remèdes sans succès, lorsqu’un 
jour je me décidai, en lisant les 
annonces dans les journaux, d’es­
sayer les Pilules Moro. Ces bon­
nes pilules tirent des prodiges; au 
bout de quelques.semaines j’étuis

fjurfaitement bien et et la dura 
ongtemps. Depuis deux ou trois 

ans, chaque fois que j'ai employé 
les Pilules Moro j’ai toujours eu 
les meilleurs c-lTets do co remède. 
M. Victor Leclerc, 672, rue Mont­
calm, Montréal.

Plusieurs médecins m’avaient 
traité pour dos maux de reins et 
un manque de force, un affaiblisse­
ment du système nerveux. J1 y 
avait i\ peu près un un que j’étais 
ainsi atteint et les remèdes prescrits 
par un médecin étaient restés sans 
effet. Ayant perdu confiance daii*< 
ceux-ci, j’adoptai les Pilules Moro. 
Rien que souhaitant un prompt 
rétablissement, je ne m’attendais 
pas à un soulagement aussi rapidc- 
que celui obtenu. Au bout de 
quelques semaines il me fallut bien 
constater un redoublement de for- 
coh, une ardeur au travail depuis 
longtemps disparue, et des reins 
plus solides. En prolongeant le 
traitement, mon rétablissement ne 
fit que s'affirmer. M. Hormisdas 
Marcotte,638, rueSummer, Holyo­
ke, Mass.

Des douleurs que je ressentais 
presque continuellement dans les 
reins m’harassaient et me ren­
daient morose. Souvent j’étuis forcé 
de perdre une journée ou deux au 
travail tant je souffrais et j'étais 
affaibli. C’est il peine si je pouvais 
bouger à ces heures. Les Pilules 
Moro m’ont ramené. Encouragé 
d’abord par lo soulagement que 
j’en obtins dès les premières boites, 
j’en ai continué l’emploi durant 
cinq ou six mois et ce me suffit. 
Auparavantles remèdesd’uu méde­
cin n’avaient eu aucun effet. M. 
Jacques Kobitaillc, 27, rue Mohe- 
gan, Putnam, Conn.

HOMMES MALADES qui dési­
rez «voir des conseils des médecins 
de la Compagnie Médicale Moro, 
décrivoz-nous, dans une lettre, lu 
maladie dont vous souffrez et de­
mandez notre questionnaire. Nous 
vous in " . ijiih, par lo retour de 
la malle, la manière de recouvrer 
Ja santé et de refaire vos forces.

Les Pilules Moro sont en vente 
chez tous les marchands de remè­
des. Elles sont aussi envoyé»# par 
la jsiste, au Canada et aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, 60e 
une lx>îte, 82.50 six bottes.

Toutes les lettres doivent être 
adressées : COMPAGNIE MEDI 
CALE MORO, 272, rue St-Denis, 
Montréal.

f.-llll - . iiiidintiiié pour la tîgi- di- lu 
jt-iiiu- pl-iiitr. i »u f- iul iv disque di- 
papier du eciitiv au bon! i-t on 1 in 
aère autour |||- la tige de la plante.

LA Ml I Rol’nl I < uMMURt l M l 
lit Mil \ I M RRI NSW I» l\

lieux lit- l-l i-'ll . ■ M dû UIX liauli 
■l’es i|,- la Raie de l•"ulldy; à man

St-,Je.in, l’aiH-ienn.- iité des "loyalis­
te»”, 1-st au joui lUuii l'illl lies ports 
Siuportants du |iay».

l’armi les \ llle» le - plus iliu’-lessan 
tes des provitnvs inuritlincs, il faut 
i-oiiiptei- Si lean, la nu-tropoh- rom 
nu iviule iln \ou\i-au Riuhsmi«-L et en 
même temp- l'un >l--s pints les plus 
impoitanls du > anaila. Remarquutde 
ou point de vue historique par b-s e- 
\ èll-llli llts qui s'\ iléroulèrent liés les 
pr.-mi-ts temps Je la i-ohuiie iraiii.ai 
S - et plus tiinl. après ([Ile le [>a\s élit 
été eéilé ,i I’\ngletene, la \ iUe >le St 
• lean J.-lint \in* nti iv litre prospMv. 
grâi-i* à sou * - x i -e 11 e 111, situation geo 
g-aplli>|Ue et à i-atlM- lie on hâ.'.e, 
iii‘s|u.-nté par un graml nombre Je na 
x il e-, qui \ l'Il.il v.i-n* pour l'exporta 
tion ilans toutes le parties Ju mou 
Je, les produits t-nlindiell.s et qui \ 
apport nt île- autres eont in-ut Je- 
mari hamli s-- qui sunt eusuite trail- 
porté, s dan» les Jix. rs provitu-es Jn 
Dominion par ehemins Je fer, et Je 
muni uviis s inJii- t i ies qui x Joiuu-ni 
1- l'emploi i Je- tnilli-as d’ouvriers. 

La x il le t ire -.on nom du la rix ière 
l Juan, lu loi Je-t UeUX ileitXe qui SU 

jittu â i-i t umlroit dan-' la Ran- lu 
lundi et qui fut df.-ouVert .n H'-u| 
par * liainpl.ain et M. Je Monts. le 
jour di* la fête de>t. Jean‘Me l'ath- 
nios. I*. iithiut tout le régime iran 

ai- , St Jean nu fut guère autre eho- 
i- qu'un poste fortifié, théâtre il est 
r ii Je nombreux enga-guinuiits et un 
-ntr- pour le i-oininureo des fourrtt- 

r. s. Ce n’est qu’en ITS', qu’y furent 
faits !• - pri'inier» essai» d'étabViHse- 
ineitt perumnent, lorsque J.OtMt l.oyu- 
li ies qui axaient refusé de prêter le 

rm. nt J'allégé.ittee mi nouveau gou- 
i rni-nn nt dus l'tut rnis, vinrent é- 
ablir I urs foyers à r.'inbom hure «le 

la riii.'-re St-Jonn ut fonder la ville 
ici tiellu. Lu ’«lévofoppi'inent fut un-

liasse, la rix lùre 
r.-l x i - r» la mer, 
liante. rouniM- |u 
s'i l'xe plus haut 
ru Si-Jean, e’usi 
se «léxerse J Ills 
La navigation 
• II.-il Je !a ehlll 
et le J se, n.lai t 
x if nt

suit son 
1 illldis 

nix .-au

eoiirs natu- 
qu’a marée

le la Raie 
qile Celui Je la l i'iè- 
l’eiui de lu mer qui 

le lit Je la rivière, 
u’esl possible a l’en- 

qll elitre le montant 
ttlin-s que l’eau Je- 

lllie i-omnie sur un lue et que 
r eu Ile fait préx oil que Jalis quelque» 
ll ■uiv.s, le foil Is Je la rix ière s,- i-oii- 
x rira de rapide . iTumunts et iinpéru- 
eux.

l'armi l.-s Jernii-rs vestiges Je la 
première période «•oloitiale, que l’on 
peut •• nia u-'* xoir à St Jean, se trou 
\e la tour Martello, eolistruite sur 
! •• liant.-um Je I aneaster, à St-Jean 
Ouest, I l.-xée il \ a plus Je eellt 
ali .lit >ur servait alors i la sut 
Xeill Iliee Ju b'.x r. et des eux irons Je 
li ville, -oiixvnt mettai-ée J'iltie itta 
x lie. soit luu ini-l ou par terre; eut te 
tour est i-neoru un exe-lient état de 
■ i iii**, - r x utiou.

j St Jean est h- port «l’hiver d** na 
lires de la Canadian l'a.-itiu Oeean 
.-'erx'iees l.'d., et ,n même teillfis le 
point t T e J - lign.- du l'tiuif ique t'tin a 
• ii n d in T'-a du pay- Cette eoiiipu- 
t> nie exploite etii-ore un s.-rviei» quoi i 
Ji n de navire i litre St- Jean et Dig 
by, du l'nutru uâté du la Rai.- de Enn- 
dy. où lr- ni sat'ei .• p.-uvi nt commit 
niqiiur av.-c le r.' .-au iln Dominion \ 
t la n t a- l!\ une li nu sub idiaitv <bt
r. p. r.

Rûiel 3l»t‘0tault-! D’uu côté, les mille 
détonations d’une bataille fnii*-nse; de 
1 autre, la xoix mâle du (îénêrnl, al­
ternant ax’ee la [irière oiietueuse du 
prêtre ut Celle toute x ibruute île» en­
fant» !

C. tie giipplieatiim aux C’o-ui» de 
Jr-u> et de Marie terminée, le tîénéral 
congédie se» reernes de la prière, et,

défeiiihiiieiit |s dixision» allemande».

I E t LERD'ALISMI 
f’H A! PETAIN.

Id MARE-

tjitoiqiie In notice biographique du 
maréchal Pétain ait déjà paru, nous 
ne résistons pus au plaisir de nruiui 
ici um* anecdote qui vient de non» ê 
tre contée à son sujet.

• étllit quelque temps avant, la gUuf 
rt. Le iiiaiéi-lial, qui u'etail i-nuoi» 
que colonel, reçut un jour du muA» 
t l'e le billet suivant'

‘‘Mon (-oloiiel: Non apprenons quo 
plusieurs officiers de votre régunuul
su pei’in.-t l ei J d’assi lei a la musse eu 
iinifornie. t in- puicille violation dua 
règlunielit s lie sulirnit êtle lolèlêe 
\ t-uillez nous eoiniminiqUi-i le» uoma 
d s dits offieiers.”

Le colonel répondit aussitôt 
“Mon général- II e t vrai quo plu 

-leurs officiers Je mon ii-gimeiii »o 
pt-rillet t. lit J’.-iss rtur à I I llle.-irle ;-U U 
uiforiiie. Parmi eux su trouve lu 
l .llul. Mais eointlie J su I i.-nt tou 
jours au pieiiiiur r.itiv*. J ii-noru h-,* 
noms Je euiix qui ont duiiière hn.*-- 

“\euillez... Signé PETAIN.”
Un conçoit qu’un eléi iuid dé <-ii i ali 

bre ait été tenu en uspieioii l)« tel 
I s gi-n-' n'i’-mcii'cnt que loiaque la pa 
tri.* eâ en dailgui

I I PI I I I I RIT RITS DE rorii

Nous eiiiprutiton le fuit au R / 
l.oel.xvell, de St-\ incêiu-de-Paul t tjué 
bee i, retour récemiuent de Paris.

\u.v heures ombres du printeuq>., 
la ligne anglai-e, totalunieiit brisiV, 
lai-sait une ouvert un* de Ttl milles ; 
ü’étaii un éi’hei qui pouvait facile­
ment develiii un d -a-Ure. l'oeh UC- 
«•ouït siu les li.ux. Dès qu’il u ime 
airé l’étendue du ilangur, il appelle le 

’i-uréJu pet it village et lui demande de 
réunir tou les enfants sur la place 
publique, quand iv-, pet iis furent l.i 
"A g.-iioux, dit •il, et prions»!”

CRESOBENE
(CAPSULES)

Composées de produits balsami­
ques, antiseptiques, volatils, les 
Capsules Crésohèue imprègnent 
de leurs bienfaisantes vapeurs 
tout l’appareil respiratoire et gué­
rissent infailliblement les MAUX 
DE GORGE, LARYNGI­
TES, TOUX, GRIPPE, IN­
FLUENZA, RHUMES, 
BRONCHITES, ASTHME, 
EMPHYSEME, etc.
Prix, 50 sou» la boîte, six boîte» 

pour jJ'J.&O. riiez les mui'ebauds ou 
pur la poste. Compagnie «les CAP­
SULES CRIÎSOUKN'K, 272 rue St- 
Denis, Montreal.

Les Glaciers des Rocheuses
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LES amateurs d’alpiniame ne songent 
plus maintenant à se rendre un 
Suisae pour faire leurs ascension», 

[tour escalader des [lies ou fouler aux 
pieds les ticiKes éternellts. Izîs Mon­
tagnes Hochcttses qui s’allongent sur 
ilt» milliers de milles le long de la côte 
do l’océan Pacifique, renferment tous 
1«» «‘laments <|tii en font une région idéale 
[wur se livmr à leur s|)ort favori, aussi 
-.’y rendent-ils maintenant nombreux, 
grâce aux excellents services de transport 
pii unissent l’est «lu continent aux 
provinces de l’extrême ouest.

Sous plusieurs ruptiorts, les Rocheuses 
font les délices «lus touristes; leurs 
lam, leurs verdoyantes vallées, leurs 
forêts touffues forment avec les mon­
tagnes, «tes paysages grandioses, qu’il 
pluit toujours «l’aiimirur, mais on doit 
avouer que hw immenses glaciers et le» 
vastes rnariqiH de neiges éternelles «pii 
surmontent, quelques-uns «les pics, com­
plètent eus imimnimas en leur «tonnant eu 
cachet spécial aux montagnes de lu 
Suisse, et que sans eux. les Rocheuses 
ne seraient [.uiit-êtro [rus aussi iiitérus- 
sniitus.

Ia voie du C.P.R. traverse quatre 
chaînes parallèles de montagnes avant 
d’atteindre lu côte du Pacifique; celles 
de la Côte, la chatne d’Or, les Selkirks 
et le* RocheXucs proprement dites. lz*s 
deux dernières sont le» plus liautca et 
c’eet parmi leur* pointes rocailleuses que 
l’on rencontre les plus majestueux 

tglaoiers. Graduellement, sous une près- 
lion constant*, de* tonnes de glaces qui 

’s* forment conttaugjoap&t *ur 1m hauts

pica, glissent un bas de ceux-ci et v«>nt 
»«! fondre dans quelque lac dus vallées. 
Avant de se perdre complètement, 
lus glaces atteignent souvent quelques 
crevasses et y forment de 8ti|»erbe» 
cataractes qui un tombant au fond sur 
les rochers, imitent lu roulement lointain 
du tonnerre. t

Du Inc Ijouiüc, on [lout facilement 
! admirer lu glacier Victoria, cpii s’élève 
j sur la montagne du m/mu nom. In 

vulhV «lu Paradis qui s’étend à l’est de 
| relie du lac Louise, [xist^dc û sa tète 
! lu glacier «lu l-'er-û-C’hcval, superls! 
| forme blanche oft su reflùtunt avec mille 
feux lus rayons du soleil d’été. ,

Ia glacier qui descend du mont 
Stephen est une source de grand intérêt 
|M)ur les touriste»; placé bien haut 
au-dessus de In voie qui va de la passe 
du Choval-qui-Ruo vers I-’icld, il semble 
quo sa masbO va écraser les tfaias de 
voyageurs. D# temps «a temps, de

gros morceaux s’en détacheut et roulent 
en bas de la montagne.

Mais le glacier qui est sans contredit 
lu [ilus visité de toute la Colombie- 
Anglaisu, est celui de l’Ulccillewaet, 
familier à tous ceux qui ont eu la Ikiuuo 
fortune de su rendre au Glacier House.

Placé à In têtu du lu vallée du même 
nom, le glacier d’AmiIkaii est aussi 
favorablement situé; sous la direction 

: «l’un des guidr» suisses en service dans 
U* Rocheiisea, lu touriste neut l’atteindre 
facilement et considérer ne [dus près les 
merveilles nntiirulles qu’il renferme. Ce
§ lacier descend rapidement et au cours 

us dernières années, on a remarqué 
que sa marche s’étuit de beaucoup 
augmentée. f

Nous mentionnerons encore 1* glacier 
qui s’échappe de* flancs du mont Sir 
Donald et vient, de cascade en cascade, 
se fondre dons la vallée ot alimenter 1# 
rivière qui y coule à l’ombre ds la 
gigantesque monter*.
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